
Nouvelles du jo ur
Butin des troupes franco-britanniques

en avril : 40,000 prisonniers et 437 ca-
nons.
J.e généra? Pétain, qui devient chef su-

prême des années françaises, sans avoir le
litre de généralissime, qu'on nc ressuscitera
)ieut-ttte pris , ne verra-t-il pas ses pou -
voirs étendps et ne sera-t-il  pas investi de lu
direclion générale des opérations sur le
Iront occidental, lant en ec qui concerne ls
secteur anglais qu 'en ce qui conrarne le sec-
teur français? Ce serail à souhaiter, dans
l 'intérêt de l'Entente ; car, s'il, y a unani-
mité , dans la coalition, pour déplorer qu'on
ne puisse arriver à l'imité de direction sur
lous les thélilres de la guerre; Un moins de-
vrait-on [wuyoïr s entendre pour supprimer
le dualisme du commandement sur le Iront
français. Peut .-être le général IV-Uiin, avant
d'accepler les lourdes fondions auxquelles
un l'appelle , dans une tonlive reconnaissance
de ses mérites, aura-d-il jwsé des condilions
cl la réalisation dc l'unité de commande-
ment aura-t-elle été une de ses exigences.
On annonce que le dictateur anglais, M.
Uoyd-George, se rend en Franco,1 pour y
Iraiter 'de 1res graves questions' avec le gou-
vernement de Paris. Ne viendrait-il pas dis-
tiller celle-là ? Il est le seul homme capable
i!c faire «cccaiter ti son pavs une décision de
tuite portée

i Quels changements le général Pétain va-t-
I s\ ayjortcr au plan de l'offensive en cours?
I 11 i'éait déniis du commandement du
F gmioc iles armées du centre ^Soissons- Ver -
"'""A ppui' ..n 'avoir pas à exécuter une con-
ception qui n'uynil pas sou agrément. C'esl
le général Michclcr qiii l'avait remplacé,
avec le laineux général -Mangin, un héro,s de
Verdun , cl te. général iVlazel comme sous-
ordres, i

Loffensive actuelle a été une des opéra-
tions les plus meurtrières de -toule la guerre ;
rlle. a été 'caraclériSéc a la fois par un dé-
ploiement formidable d'artillerie ct 3x1 r des
attaques de masses énormes d'infanlerie.
L'assaut des côtes de l'Aisne a coulé parlicu-
liereine.nl citer.

Aussi obscrvc-t-011 que, ù l'tnconlre dç ce
rjui s'est (produit dans l'offensive tie la Som-
me, oit chacune des batailles qui se sont l i -
vrées a constitué une opération' dc longue
haleine, dans l'offensive actuelle , les éltvin-
les sont courtes. I.a première phase de -l'of-
fensive anglaise a duré du 9 avril au 15
avril. L'attaque générale française entre

l aissons et Reims, ouverle le Hi avril au ma-

| b, à été suspendue des le lendemain par la
i.'ïli lionne! le pause de consolidai ion. L'at-
tente française de Champagne, a duré du
I? au 21 avril. La deuxième .phase de l'offen-
sive anglaise s'est ouverle le 23 avril ; elle a
tiuré trois jours , jusqu'au 2.') avril , au soir.
Nouvelle reprise lc 28 avril , déjà close le len -
demain, dans la soirée. Le 30, reprise de
l' offensive française eti Champagne; la ba-
laille a duré tm jour.

Tout cela montre que le « témoin ocu-
laire > anglais disait juste cn déclarant «pie
la bataille actuelle esl une guerre d'usure
intense.

I.es Allemands ont perdu plus dc
quarante mille prisonniers et de quatre
cents pièces ' de canon? On compte qu'un
prisonnier représente trois hommes mis hors
<lc combat. Les Allemands sc trouvent donc
affaiblis de cent vingt mille hommes. Mais
li trouée n'est pas faile ; or, l'opinion pu-
blique, sachant la puissance des moyens
«Sont on disposait , et voyant quelles perles
"n a infligées à l'adversaire, félonne qu'on
n'ait pit rompre, son front. Elle se dit qu i '
laut que l'assaillant ail élé lui-même éprou-
vé au delà des prévisions.

Le plan de l'entreprise sera soumis à unc
révision ; peut-être même des décisions onl-
cllts dojà été prises. Ce qui semble L'indi-
quer, c'esl qu'aucune attaque ù large front
»é s'est roprpdiiïte dans le terrain ardu des
«aies de l'Aisne.

C'est «plutôt entre Craonne el Reims qu'il
semble y "avoir perspective d'une action à
grand retentissement

• * .
Il élait inl.éressanl de savoir ce que la

censure française pennetlraït aux journaux
de «lire sur les changements survenus dans
le liaut commandement. '

A près avoir mentionne l'appel du général
Pétain au posle de chef d'état-major géné-
ral, lo Temps ajoute : ' « Cette décision
pourrait être grosse dc conséquences; » J.e
grand joimi.il entrait ainsi dans le vil de J.t
question. Maïs un blanc .pratiqué par la cen-
sure jette un voile impénétrable sur son
exposé.

Le Pelit Parisien , qui est ordinairement
le refiel de la pensée, gonvemeiuenlalc, di t .
en soulignant , que le général Pétain est
« placé au sommet de la hiérarchie mili-
taire *. Il annonce que celte résolution d'or-
dre général « dépasse de beaucoup des évé-
nements, quels que graves qu'ils soient, qai
ont pu en êlre l'occasion >, cl il ajoulé
qu * * elle n'est pas la seule » cl que « le
gouvernement, en examinant la situation
militaire et les enseignements des -dernières
opérations, a certainement envisagé dcâ me-
sures diverses relatives soit à la réorganisa-
tion de certains services «lont ic fonctionne-
ment A fait apparaître des défectuosités, soit
à la meilleure utilisation de certains chefs
dont le mente pourrait être employé plus
judicieusement, sans préjudice des sanctions
à prendre contre ceux, quels que fussent les
services précédemment rendus, qui» dans
l'accomplissement de leur tâche , auraient
commis des fautes ou des erreurs. »

Comme il n 'osait êlre plus précis sur les
cas en question, le Pelit Parisien a in-
séré un autre article , de considérations gé-
nérales. Intitulé : « Lcs enseignements dc la
récente offensive », directement inspiré par
les constatations qui ont amené le gouverne-
ment à promouvoir le général Pélain. Nous
y lisons d'abord les passages suivants :

S il ne nous es; pas permis de conseiller ou
d' rjnpédicr tel ou. Ici genre d'opérations , il e.st
un devoir envers les soldais et iui devoir envers
la nation donl personne ue peut nous déifier :
r'ost <U' rechercher , on mille impartialité , com-
ment , uoe lois ' conçue, l'opération a 016 con-
duite.
J Etudier les ordres donnes, analyser îes résul-
tais des reconnaissances d'aviation et d'infnn-
1ère, fixer la .silualion telle qu'elle était ci Jis
veille dp l'attaque — et , «'la l'ail , recîicixlicr si
tes conditions préparatoires, .d'où dépendent .
sinon le AIU-CV.S lui-iiïèiiie 'du 'moins la possihJi l i '
du succès, el, s'il y «feu succès, la possibilité
<l'ui\ suçota plus grand, «il été remplies, —
«¦ollo, nous semble,-!-il , le rôle .lu gouvernement,
s'il veut , dans (elle lutte -formidable, porter un
jùgeii'cnl ulôiivé sur les choses et sur les hom-
mes. • ¦— • ¦ ¦. '¦-.

l)ira-t-on que c'est s'exposer il troubler le
moral des troupes ? "Nous croyons fermement
que c'est une erreur.

' -S'il-arrivait quo des régiments enliers eussent
constaté sur le terrain certaines insuffisances
de préparation , la seule chose qui le.s démorali-
serai!, ce serait d'avoir l'imprcss'ion que H'aulo-

I rilé supérieure ignore on néglige ces insulfi-
: sa nées.

11 existe , pour les deniers de-l'Etal,-un con-
; Irôle des dépenses engagées. A plus forte raison
[leg pouvoirs publics doiveiU-il9 cxcnccr. dans la
guerre , le conlrffle des existences ciigagccs.

De c-e contrôle , des conséquences peuvent ré-
sulter : changements d'organisations ou change-

-meuls de personnes. Gela 'olcore fait partie des
droits cl des devoirs d i sp .  gouvernement qui
mène la guerre. et l'ou sait quelles réformes pro-
fondes oui provoquées dans l'Amirauté britan-
niquo certaines enquêtes courageusement con-
duites.

Toutes ces observations et ces exigences ,
formulées d'une façon générale, s'appliquent
assurément point pour point à la dernière
offensive française, qu i n'a pas réussi au-
lant qu 'on l'espérait.

* *
Sous le régime du président Castro, les

catholiques de la République -de Venezuela
curent ù se plaindre qe maintes restriclions
de leurs droits et à' souffrir la mise eri vi-

gueur de lois contre l'Eglise. 'Le "code ifciviï

dc ce pavs va être maintenant revisé. Utte

loi favorable «us jlissiqns catholiques a été

volée.' Les paragraphes constitutionnels in-

terdisant aux prêlres, missionnaires cl évê-

ques l'accès de la-Republiquc sonl abroges cl
Li liherlé d'enseignement parlout introduite
Le divorce est' rendit moins" facile.

Les catholique* du Venezuela sonl fiers à
juste litre des beaux résultats obtenus. Ils
ont fondé près de Caracas un séminaire cen-
tral et obtenu la nomijmlioii d'un aunû uer
clief dans l'armée. Dans l'espace <le trois
années, il a été fondé un collège salés jen u
Toriba , un couvant*de Capucins à Cumana ;
des Bénédiclins cl des Jésuites onl fail leur
entrée au Venezuela. Le palais archiépiscopal
a été, à grands frais, entièrement restauré
jiar l'Etat. J.c non.ee a)>oslolupie au Vene-
zuela jouit de la plus haute considération
el , grâce à lui, l'Eglise et l'Etat entretien-
nent les meilleures relations, à tel point que
le gouvernement a décidé la création à
Rome d'une légation auprès du Vatican.

Le coiité internatioDal de la Croix-Rouge
anx belligérants

Appel eu laveur du rapatriement
des prisonn iers de guerre

ba guerre ayant mie durée que personne 11c
pouvait prévoir , l'heure ç,t venue de songer au
.sort dos millions de prisonniers en captivité de-
puis plas d'une année.

Tous ceux, qui les ont visités .savent quelles
sont les .souffrances pliyviipie., cl moralis dilem-
mes privés de Ceur liber lé depuis louglenips.

A l'insuffisance toujours ifftWanliV île l'ali-
mentation, s'ajouie la dépression résultant de
l'inaction ei de la sévérité du régime auquel ils
sont soumis.

'Dana certains pays, la mortalité augmente
dans une proportion-inquiétante.- . 'Les constitu-
tions les î*US ToJmsles ne ïÊslsleiit pas,- ù la
longue, aux privation.-, physiques cl morales, gt
la tuberculose fait toujours plus de viclimes.

Sans doute, les gouvernements et les initia-
tives individuelles ont fait les plus Boualiles ef-
forts pour adoucir ie triste sort de ces maHieii-
reusesi n-kiitnes de lu guerre, niais 'tes conditions
économiques, se socit tellement aggravées, "fis
besoins il satisfaire sont si considérables, qu'il
faut bien se rendre ù l'évidence et*constater avec
douleur que l'avenir dis prisonniers appelle la
plus sérieuse attention de tous ceux qui ont '«
cœur de voir restituer à leure pays respectifs
des hommes capables de rendre encore des 's>-r-
vices ;\ la sociélé.

I^a solution qui .s'impose consiste 11 rapatrier
le plu» grand nonabre ' pitssiblc «le prisonniers ,
en couimençant par ceux qui ont la plus longue
durée de' coplivilé-

Toutes les nalioiis onl tin ('3,'al inlérét ù voir
revenir leurs enfanls sains de corps cl (J'csprit

1̂ 1 conscience s'élève avec force contre la pro-
longation, d'une [létailion qui priwrait peut-
être l'Europe de millions de créatures humaines.

Aux morls g'.orieuseaicnt tenibés sur ies
champs de bataille, aux blessés ct aux mutilés ,
pourquoi ajouter encore la perle irréparable <!.'
tant dc malheureux (ju 'on pourrait rendre îi
leurs familles, conserver (à la sociélé el à h-urî
pairies ?

Partout Ba main-d'œuvre fait défaut; on la
réclame & grands cris pour l'agriculture : sans
doule, on y emploie des prisonniers ; mais com-
bien ce travail serait plus productif s'il était fait
par des nationaux qui , ne devant plus être cnrii-
îés dans les armées, travailleraient aux champs,
contribueraient ii adoucir îr.s maux causes par
la guerre et ramèneraient ninsi dans leurs pro-
pres pays ua peu de b'en-ftre el de prospérité !

Au jour béni de la <vssatïon des hostilités , il
faudra bien' songt-r à liliércr tous le.s priWh-
niers. A-l-on réfléchi aux difficultés matérielles
à surmonter pour transporter plusieurs mKions
de prisonniers 1 >~

Dc longs mois s'écouleront avant que ceux
qui sont dans les lîaWuuu, eh Turquie, en Si-
bérie cl ailleurs, puissent être évacués.

Pourquoi ne pas commencer dès mainte-
nant?

be Comité inlcrnalionral est tellement icon-
vaincu do l'urgonle nécessité de prendre des
mesures immédiates pour consenrer en santé cl
en vie les prisonniers , qu'ffi adresse iin,.solennel
appel à tous les belligérants, leur demandant
instamment de procéder -sans délai à t'échange
d'un grand nombre d'enire eux et de les rendre
à la vio civile.

La guerre a accumulé Irop do runes, trop de
dtnlï'a, a fait couV-r trop de sang pour ue pas
écouter la voix du cœur, de la pitié, eu resti-
tuant ù leurs pairies lous ceux qu 'on peut en-
core sauver.

Au uom •
du Comité iulernalional de la Croix-Rouge

•Les vice-présidents 7 Le président
Prof.  Ad,  n'Esp inc. .. ('¦. Ador.
Edouard . Nas-illc.

La guerre européenne
FRONT OCCIDENTAL

ion-u¦  ï ila 30 «nû
Ouninuiikjué ftançaU du l* mai. à 3 h. de

l'aprw-np<Li i
. Au sud de (Oise, nous ai»ons repous.fr unt
lentatu 'ç allcfnande. sur un dt nos. petits [H 'S-
les dems la région de ISarisit.

Sur le Chemin des llamet. lutte' d'artillerie
assez violente dans le secteur Troyon-Heurtc-
bise, ct rcnconlres de patrouilles, à l'est de,
lleurh-bise. L'ne ttcoiinaissance allemaivle nul
lentait d' aborder nos lignés a été repoussée
par not feux .

En Champagne, la nuit a élé relativement
calme. 'Dant les secteurs attaqués, ne>s troupe'
se sont organ 'isiet sur let /'imitions conquises.
Le chi f f re  des prisonniers laits pat nous <ui
cours des opétalions difiltr actuellement dé-
nombrés dépasse .iOO.

M * :  *
Communiqué uJieniaxul du 1" mai :
Fionl du prince Rupprechl : Pris d 'Arras,

l'activité de cambat de l'artillerie a revêtu une
intensité variable sut lex dcilx rives de la Si-arpe.
En ai»ant de notre ligne de -combat, près 'dt
Saint-Quentin, ont ea lieu chaque four dé petih
enijagementt de nos couvertures avec fes  aoant-
postes des adoetsairet. Saint-Quentin même
cit dc nouveau erposé au feu .  La cathédrale
u été atteinte hier cinq fo is  par des projectiles.
' Groupe ila prince impérial ï Sur l 'Aisne,

sur le eannl de l'Aisne à la Marne et en Chain-
pqgiie,- entre Slllersj  el la dépression de lie
Suippe , la bataille d'arlillerie a cemtinué avec
peu d'interrup tion. Entre Sesissons et Reims,
ellc a été surtout violente vers le soir. Pen-
dant la nuit , pris de Berry-au-Bac, au Bri-
tnonl et à l'est de Courcg, des détaehemelils
de reconnaissance f ran fa i s , opérant des pous-
sées , ont été repousses .

En Champagne, le feu s'est acero dqns-Ja
matinée, atteignant une très grande intensité,
pendant plusieurs heures, l'eu après midi, des
attaques françaises ont été déclanchées entre
Prosnes cl Aubirive. Ues divisions fraîches
ont élr amenées pour nous arracher les posi-
tions eles hauteurs de h'aurog et Moronnllliers.
L' assaut a échoué devant la résistance tenace
dc nos Iroupes. Après unc dure tuite présen:
tant des ail émotives, tes régiments badois,
saxons et brandebourgeois , combattant en cct
endroit , sont cn jilcine possession de la posi-
tion. L'ennemi a subi dç lourdes pertes.

Vne seconde attaque déçkinchée dans la
toirée, au sud de Naurag, n'a rieti pu clutnger ,i
cet écliee.

Croupe du duc Albreeht : Bien dc nouveau.

Journée du 1«' mai «

Communiqué (français dliïer mardi, 1er mai.
i 11 h. du snr :' "'

Action d'arlillerie asse: vive au Chemin , des
Dames, notamment vers lleurtcbise el Craonne,
ainsi que dons la. rt'ilion de COUTCJJ .

En Champagne, la laite d 'artillerie a élé.
asse: violente au sud , île }lorajn>jlliers. Dnns
celte réejion, l'ennemi a lancé, à deux, reprises ,
deux ¦ forlis contre-attaques sur les positions
conquises par nous, hier, au norel-rst <lu Mont-
Haut . Nos tirs de twrggc ont par deux /oij
brisé ses vagues erassaut et inflû,,1 de for tes
pertes à l' eisncaii. .

Pendant 1rs comlxiis du 30 avril, nous avant
fail  52t9 prisonniers mli.desi et avons pris Z
cornons.

Activité d' arlillerie sur le reste du f ronl .

* * *
Communiqué'anjciflis d"hior tn.irâi. 1" mai ,

« 9 h. 60 min. du «o5r. •>
Aucun événenient important à signaler en

dehors d 'heureux coups de main qui nous ont
permis dc faire un certain nombre de prison-
niers la nuil dernière, au nord d 'Ypres.

Pen'ilalit te mois 'd'avril. » nous ' avons fai l
1.0,313 prisonniers , dont .193 officiers , fla ns la
même ' p ériode, rtou.s avons pris Ï57 remoiu et
obusiers, 227 mortiers de tranchées et 170 mi-
lrailleuses . En 'outre, de ' nombreuses milrail-
leusef et nbuslers ont été détruits par notre
artillerie. - '¦ ' ' .%, % , '•'

Communiqué a^etnand d'hier .soir, mardi.
1** mai" :

Prés ' tf Arras, sur, l'Àishe et en Champagne,
cambptt. el'arlillerie favorables pour nous, t'rés
dc Léns, Monclin, Fontaihei et vers Ccrng, des
attaqués partielles attjtlaises el françaises ont
éelioué.

I(e s£n(;raj îfcrchiiçd
Berlin , 1er mai.

%À général Stardiand. commandant de la
10"̂ , <jh'i >ion coiroiaV. fraisai5''- a &<! blessé
Sans les contint? dc.TÀÎsm.v '" ' ' *

(Le com manda ni du S.'!?!' régiment a été. lue.

La guerre sur mer

Les pertes anglaises
Z-ondrc-s. 1er mai.

A la Chambre des communes, le député
DiCon h ik.tnaadû si", est vrai que >J Wancht
est rçius .sillonnée par lœ .sotis-marins rt plui
dangereuse pour îa navigation quelle ne le fui
jamaii pendait! la -guerre.

Sir '3'.J. Carson. au nom du gouvernement,
a répondu que. ie. nomlire de* sou-s-marin*
al'emands " ayant augmenté, le? dangers attg-
Ba-nteront natureilcmcnt en proportion. < Ce-
pendant, dit-il. les pertes ainsi infligées au
trafic niuçîtlmo dans 2a" Manche ont #é moin-
dres pendant l»i (kniier mois «pic pour fes trois
mois précédents. Cela e.st dû , en partie, au
transfert des sous-marins , dans d'aulres ré-
g.'tms, en partie au «nforcemeni des bâti-
ments palroi&ïeur.s de la ïlanche. »

Le député Lnm&ieri a demandé 41 los perles
inl'ligéts an trafic" «nMillTiiè augmentent ou
diminuent.

- iSir tsd. Cacson a rôpoo-lu : t E U e » ,  aug-
mentent. >

La mission franco-anglaise
aux Etats-Unis

Aa tombeau de Washington
A'eiu-ï'orÀ, 30 avril.

Les mitsions française et anglaise sont ajiéev
:\ Mount V̂smicn, pTés de W'a-sbioglap, ilborddu
yacht présidonliel, accompagnées de nombn'U'C
ministres et membre» du Parlement. M. Vivraui
a déposé, sair lu tombeau de Washington une
palme en, bronze. iNJ. Balfour a déposé, une cou-
ronne.

-SCNL BaKour, Viviani , le maréchal Jaffrq ct
les autres membres des deux missions ont rendu
hommage & la mémoire de Washington.

Une tournée
Washington,' l f *  mai.

' -"Le Départeme»: de l'Etat annoncé que la
imission française partira jeudi pour Chicago-
Jiansas-Cily, Saintd<Hiis, Soririgfiold, Pluladel-
phie, New-York;' Boston, d'où elfe reviendra
à Washington.

Interview da maréchal Joffre
iVathington, 30 auril.

Lc maréchal Joffre a fait ln déclaration sui-
vante aux représentants de ta presse améri-
caine, qui l'ont accueillie" par de chaleureux
applaudissements :'
' • -L'accueil si cordial de la vîUe de Was-

hington, le-s témoignagis de sympathie qui inc
viennent dés Ktats  W d^n T»nés des Ktats Vt,U ,
me touelient profondément , ]>arce qu'il» i«>nl un
Jioniinage rendu û l'armée française qiio ie re-
présenlc ici.

* Dajts ia troisième année de Ruerre , eue
attaque avec plus de force et de puissance que
jamais. A sej côté.» rt rivalisant avec cHe, ie
trouve l'armée anglaise, dont on peut dire que
la création et le développement demeureront
toujours un .sujet d'admiration. î̂ es Allemands
l'«mt vue grandir cn face d'eux. A riiaquc ren-
ronlrr. ils 00! senîi sa foroe redoutable. Le dé-
dain qu'ils affectaient de montrer pour elle au
début de la guerre s'est changé en »uie crainte
cliaque jour plus avouée.

« Sous la couduile dc leur illustre président ,
les Ktats-Unis sont entrés dans la guerre. A
côlé de la France qui combat pour l'idéal lia-
mam , la place des Etats-Unis est loule désçjnée.
¦ï j  Frajice. <pii. depuis Lien longtemps, connaît
:1a vaillance des soldats américains , nourrit lf
iernie espoir que le drapeau des Klals:L'n;s llol-

j lera liienlfit à côlé du si«i. L'Allemagne redoute
¦.cette éventualité.
1 « La France et l'Amérique verront avec or-
gueil et joie *e lever le jour où leurs enfants se

¦battront une fois de plus- côle à côle pour dé-
pendre ki liberté. Les Victoires qu'elles rempor-
teront ensemble hâteront la fin de la guerre c!
.resserreront les liens d'affeelion et d'e^lime qui
[uA&MjUI depuis toujours ia France et les Etais-
t ' nis. »

i Après celle déclaration , le maréchal Joffre,
Irépondaut aux questions des journaliste? amé-
ricains, rapporta d'admirables Irai ls de dévouç-
pltnl et d'abnégation rK»s femme.» françaises qui.
•dans les lellres qu 'elles envoient sur le front ,
exaltent le courage de tours maris , de leurs fils

tet de leurs frères, qui prodiguent leurs £oins aux
£>l'es.sés et donncnl , en outre , toutes leurs 'forces
n la pairie , cn travaillant dans les usines. Les
ïe-inmes américaines ont fait preuve également
.d'une charité el d'un dùvouenwnt infatigables et
inépuisables dans de nombreuse» nmbuîanccs.

Le maréchal Joffre fi! rnsuile 1 cl«ge: 'de la.
jralèur dûs Américains qui "combattent -sur le
frout français ".

Future année américaine
\rui-Vori-, 3(1 m'rjl.

'¦ Le ministre de la guerre a déjà reniauié cl
mis au point S«\J plans pour ren!raip.eoinîiï de
deux millions dîiouupc.s et, ovap: que SC Wjf
son ail signé la nouvelle loi <Je cda^çrîpliôq, l\-s



manufacturiers auront déjà partout en Amé-
rique- commencé la; fabrication des équipements
iièêéssainKs- à: celle nouvelle armée.

A la suite d'une entente, eet industriels onl
décidé d'adopter le fusil luigUis pour linfan-
lèriu'.aiiiéricuinê' cl k- canon français pour l'ar-
tillerie. '- ¦'¦:¦ ¦

En. ce qui'concerne les lanco-mines, le.s gre-
nades ti main et lej engins similaires, l'ingéuio-
site américaine ne sera pas inférieure ù celle des
ingénieur* germaniques. ¦ *. - ¦ ¦ ¦¦ ¦ ' - - - . '
.'• Onpmi ..être certain maintenant qu 'une grandi;
impulsion sera donnée au plan dressé" par léî
uut ori tés navales por le vote du tlbagtès, ossu-
vxut la ias(lûl:.s,-.v'ÀOî\ Ai u<v.ali?e kt1.iAnûaè& nikvs-
SUITES. - . --'

- Un emprunt belge
Paris . 1er mai.

('Bavas.) '— Outre Vs emprunts consentis :
la ' France et à l'Italie, les Etats-Unis consenti
ronl prochainement à !a IWgique un emprunt _w
montant approximativement n 100 millions de
dollars.

La composition de la mission italienne
Boute , l tr mai.

(Stefani . ) — l.a môsàan iUitienne , dont lc
départ- pour les Mots-Unis est imminent, aur;
à sa tête -lu-prince d'Udine, fils olné du duc d«
Gênes, lieutenant général du roi. Elle comprend
tn .outre, le. marquis . B rosa reSii. sous-secrétaire
d'Etat aux affaires étrangères, les sénateurs Gu-
gKalme-et Marconi , et les déi>ulé.s Ciuffetli el
jN-ilti, anciens ministres.

¦Le ministre: Arlolla , qui se Irouve déjà en
Amériquiv.fcra également parlie de la mission:

La révolution russe

Betour de Sibérie
•Do 'ï'àififreiise géhenne des minus siliérien-

neS, cinquante iilKS-' traîneaux ramènent vois
ies gares du grand Transsibérien les pitoy*-
bV.s victimes «tu Uarisme. Parmi eSes, venant
de NerteliiiiSik, Marie Spiridonova, «jui '.un un
colonel <U- gemlai-merie paires qu 'il martyrisait
les. captifsMile Ju.t torturée peiidanL sçp| jours.
U, -y n aussi -un . j eune nri'tioiinaire d'Odessa
qui , il y a vvnv dizaine d'années, fut condamné
ù çerpéliiilé pour , avoir fomenté ia -révetie
jiarnii Jcs mai-ms dc Sébastopol ; par-dessus
ses. loques de Jiagnard, il ' porto main tenant ,
cçmme ses compagnons d'infortune, une bonne
fourrure offerte par ' quelque lime-charitable.

A .Tcbafsl;, le jour de l'amnistie, il fut aii-
possi^llc de délivrer les prisonniers de Jeurs
chaînes ; «e .forgeron du bagne, épouvanté ,
s'était enfui ; el oe fut au milieu du cliquetis
de leurs fers que les exHprisonniers, ivres de
joie, célébrèrent , au pailais du gouverneur
chassé, l'avènement de la Rétmbèiaue.

NOUVELLES RELIGIEUSES

.. M. Botrel chez le Pape
On télégraphie de Rome â U Croix :
l«e poète BoUcl . arrivé dimanche soir, â Rome,

lut dès' lundi mialin , ù titre tout spécial, reçu pat
S. S. llcnott XV.  i.e Saint-Père , iqui connaissait b
noble inspiration de toute l'œuvre de Botrel, a fait
au hardie breton un accueil exquisement bienveil-
1ml, lai- patiant 4e ta I'rance avec une affection
<laM 'Botrel «st resté profondément touché. Uotrcl
a vûsité le Séminaire irançais, dont le supérieur,
le H."?. iLe Floch, est Breton comme lui, et, sur
l'invitation' <ie ' celui-ci, i! a consenti, de la façon
la plus aimable, â faire entendre aux jeunes sémi-
naristes, dans le ' grand salon de la maison, quel-
ques-uns de "aes cliânts d'un accent si chrétien et
d'uu souffle si 'patriotique.

Lo Tessin , «t te Sacré-Cœur
On 'nous écrit ; de Lugano :
la Liberté a déjà signalé la louable initiative de

M. le 'ehanoiné -tanironchi, dc 2a cathédrale -de
-l.uçano, ciiré iu quartier populeux dc la » Ma-
dolinelta •» , qui se propose d'ériger une nouvelle
église, laquelle , .suivant 'le' -voeu dc Algr Bicciarini,
sera l'église de la paix, dédiée par les catholiques
4csA.ji.ois ap S»W* .Cœur dc Jésus.

-.¦fl Bronjicç numéro du Bulletin de proipagan.de
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La guerre souterraine
par lo capitaine D A N R I T

CLiesttenant-eolontl Orient .
—o—

I)e celle affirmation, Jacques Tribout notait
pai Sûr et l'avenir devait sur ce point cruelle-
ment le dclroai|por. Alais il importait avant
lout de rassurer non monde et il oouclut avec
un calme toot de surface :

— Entendez-moi ïwcn, la seule chose à crain-
dre, c'esl l'affolement.:, c'dst l'indiscipline...

— Nous obéirons, sorgenl, élit l'crdrid, déjà
remonlé par l'assurance de son chef , mais, vrai-
ment, espérez-vous .nous,tirer de Ki 7

— J'en oins-iftr ," fit Je jeune .sous-officier.
JT) -avait mis 'dans cette affirmation lout ce

qu'il" avait de' volonté ot «l'énergie, "anàis unc
terreur -Wlcnse l'envahissait 'ïnalgré lui : ipour
se donner de change si lui-mènlc, il poursuivit;

— Ecoutez, «i d'explosion "avait eu 'lieu uu
rpiart d' heure phi* lot , quand nous -étions cn
irain dc manger à l'entrée do la gaileric, uous
étions lous perdus, écrasas... ¦ ¦ •.

— C'est peut-être ça qui aurait été le mieux,
obsema Marquot»

Jacques 3'ribout fit KCmblanl dc n'avoir pas
eniendu et ipownŝ ^t 1;

-—-Si.-nouï:avions laisse nos -provUiioiits /là-bas,
nous navrions 'pu a-épni-cr uos forces pendant
le travail; grice à Bernard, qui a tout fait ap-
porter soi, nous avons de quoi vivre eu inoins
x-J -S- .i'»> ¦ :--:¦ Çl t&inun juaunle-liuit h-nixos tu

pour cette œuvre vienl de paraître. aTec une sous-
cription qui atteint déjà 13,000 francs. En t*te de
la ftsie ligureM Mgr Baccigrini, qui a , souwiU
'-'i00 f t  ; M . le cart ianfranclil, B000 fr . ; M. le
chanoine '. ' . • ; . : - . . J00O ft. ; iMgr Aulognini , 500 f r . ;
M. cl SP»» Pierre iMolittari. J000 fr.

l.c Bulletin publie encore les-noms de .deux pieux
chrétiens , décédés récèiuaient et qui ont légué à
l'œuvre toute leur fortune : M m» -Hase Uehiigi cl
M. IVntoine Arturla. Le devis de la nouvelle église
V«l*y« ;», rlOO.OOO Jr.  .

iO. -sera la première église -du Tessin consacrée
au iSacré sCa-ur de Jésus.

IL Y A UN AN

S mai 1916
Le chef du gouvernement . anglais annonce i la

Chambre des Communes le dépôt d'un projet, de
loi établissant le service mitilaire ofcîigoloire gé-
néral

•Cchos de p artout
LA LEÇON DU . GRAND'PERE s

M. Ltcharlier, correspondant du Petit Paritien
aux _Etats-4!ois, qui a télégraphié à ce journal les
réceptions dont le maréi-hkil Joflre est l'objet , joint
à sa dépéclie" cet intéressant détail :

iLa mission militaire déjeunait samedi chez l'as-
sistant du secrétaire d'Etat Philips , où un amu-
sant incident .s'est produit. Uue dame ayant de-
mandé au maréchal .d'embrasser ses -deux fillettes ,
âgées Je quinze et dix-sept ans, un mouvement
sc dessina spontanément -dans la partie féminine
sic VassisUince pour suivre cet exemple. 1* maré-
chal. J'ayant aussitôt aperçu, dut déclarer avec nr
juternel sourire qu 'il n'embrassait pas « au-dessus
de dix-sept ans >. Le fait est que le singulier mou
vcnient .s'arrêta oti.

MO T PC LA FIN
it. l'oinoiré «lécore de la médaille mililaire «n

glorieux poilu et l'interroge avec sa bienveillance
coutumière.

J^ soldai répond avec i motion, puis , au -moment
«le la poii-nêe «le , main, il laisse ijiarler son coîur
rt dit tout «l'un conp :

— M'ayez pas peur , mon Président, on les auru ]
El puis on ileur f... ra une République avec un
Président pour Jes emb...

M. l'oincaré, en lionunc d'esprit, approuva d'un
grand éclat de rire.

Confédération
Un vénérable sanctuaire

de Zurich

La ibibliothèque de ln villa de Zurich vient
d'être transférée de l'asile vénérable qui l'a
abritée pendant trois cents ans dans un nou-
veau bâtiment construit exprès pour elle.

Celle bitiaotlièipie élait  logée, jusqu 'ici, dans
une des p lus anciennes églises de Zurich, la
Wassorkircbc (église <lc l'eau), ainsi nommée
parce qu'elle s'élève dans uue fie de la Lim-
tnat.

La Wasserkirche esl mentionnée dan.s les do-
cuments depuis lc Mll m* siècle, sous le nom dc
Ecclesia aquatica. lïle paraît avoir été une cJia-
pelie des K>1>ourg. En 1256, ces dynastes la
donnèrent ou Chapitre de la collégiale.

La tradition rriTale que la Wasserkirche a élé
édifiée sur l'emplacement du martyre de saint
Félix et de sainle Régula. La crypte contenait une
large daUe sur laquoT.O les deux témoins d«
Jésus-Christ avaient verso leur sang. Une source
y jajlh.vsa;l cn outre, que l'on disait avoir sent
à désaOtércr les deux apôtres .

L'église fut agrandie au XVe siècle.. Mais la
réforme devait profaner cc sanctuaire si pré-
cieux. La Wasserkirche fu t  mise à sac cl ' on
s'évertua à effacer les souvenirs qu 'elle rappe-
lai!. Elte devint une halle de marché, un gre-
nier, un magasin à soieries; eu£u, uue Iriblio-
Uioquc. Que vu-tou en faine, uiain tenant ?

ménageant nos provisions. Vtuus avez tous votre
repas froid ?

— Oui, répondit Pcrdrifel , puisque noua
avons <lioé sur vos provisions,, sergent.

— Et il cn ' rostc encore i8c mes provisions ;
Bernard, vous nier 'irassenjilvler loul cela , et
c!*st vous qni- distribuerez jilcs rations, rations
réduites, mais égales pour tous.

— Alais, sergenl, demanda Lohmann, quel
travail ak!<xns-nous pouvutr fairo ? Tout est
brisé da«is la galerie, les fxusage» coomie Je
TOStc.

— J'y aj, pensé : nous déboiserons derrière
nous d mesure que nous avancerons, pour sou-
tenir les terres de ila galerie que nous allons
rouvrir.

— l-'.t Za 4umiî*c, dem;uula Lehmann, «lonl
'la voix élait agitée d'un tremblement , en au-
rons-snous assez, ipour fairo tout ça ?

Jacques Triboul ne réponrKt pas : la lumière
plus indispensable que les v»ivres, q u e  l'eau...

C'ost ù clic qu'il avait penhc itoiil d'abord Oui
auîsi, <juand J'expiosion les savait plongés dans
iL-i nuit. ~ %

— J'ai retrouvé la lanterne qui étaat itom-
bie,,dit le caporal; ça nous ei.\ lait deux, : «ûcs
«liaient garnies ipenir au moins quinze lieures...
il tiotis faut 4ravaillcr avec wie seule-, puis j 'ai
sur moi un rat-de-cave d'au m'oins 80 ccnli-
mètre.s.

Les allumettes ne manquai rnl  pas ', les trois
fumeurs de l'équipe en .awàcnt chacun uue
bolle . Bernard les ramassa «t se snit en devoir
de faire l'inventaire des approvisiomwinenls.

Une confiance rolalivc scnf'bla revenir : Per-
idriol Axait essais, de (pleurer. Marguot ue ^juroiT

Le l« mai

Le l«v mai socialiste S'est déroule partout
en . Suisse dans-'un cmline rckitif . A Berne, un
nombreux cortège, 'Un . son Aes tanibours et
d'une inifelipu-. a paroouirii les nuis ; il n'y a
eu aucun.an-i.lent.

A Bille, it y a eu «semblée ct cortège. Le
discours ufllcici a été prononcé par M. IMIiiger ,
conseiller national, de Zurich.

.A Zurich, un iiouKbrcus corli-se-a parcouru
les eues nvec dos «â-rileaux : « La-paix et du
pain s . Lt- eoeiège comptait environ 7000 per-
sonnes.

A Lausanne, ii y a eu grande assemblée, il
i» Maison du Peuple_ avec discours antimilita-
ristes dum étudiant cri théologie protestante,
«l'un oirita-ieiir ilalien. 'du réfractaire aUemand
IMiinzenberg, d'un Russe et enfin du conseiller
national Graber.

A Genève , un cortège" avec une vingtaine de
bannières a parcouru les rues principales de
ila vitle «¦! s'est ensuite rendu i la Satie coni:
jn -iuia'.e de l'iainpiiluis où des discours ont él«
pnmonciV.

Grave atteniat
aux usines de Chippis

Hier malin , l" mai , on a lenlé de faire
.sauter le canal de ,1'usinc pour la fabrication
de i'aluniinium, à Chrppls.

A IJ h. Dô. une foriuidaUe ex'plOaon élail
entendue â Sierre même.

L'un des ponts de la roule d'Anniviers où
passe la canatisatioii, a été fortement endom-
snagé. L» canalisation, par contre, a peu souf-
fert dc l'esrplo-sion.

L attentat a été commis, au moyen d une
bomibe posée sur le sol, entre deux tuyaux de
)a cana 'isation sous lé ixiht W* 2, de ia roule
d'Anniviers. On « n^lrouvé les débris de la
bomlic Ct une mè<-'he_. Le pont a élé tordu ri
(Ui HUIT lézardé.

LVvplosion fut si forle que 'les vitres den
usines Ci du vilbige de <^liipî>is out Voilé ei
«VJals.

l'n dclaclieinciit du lialaiUon fiibourgeoi-
177 . de ia ganùsou de .SauitAIasirire, a éli
cuvové SUE k.s lie«x.

* * *
On écrit au Bund que S'attenta! de Chippis

SeiilblC ns-oir élé unc nianas-avrc d'Jnlimidalioii ;
mais l'auteur dc l'attenliil « a  ^"sidemmeut pas
voulu faire sauter 'la canalisation , sans quoi il
eût piacé son engin au-dessous dc 8a conditile
et non au-dessus.

MOUVEMENT GRÉVISTE

On mande de (Montreux que ies ouvriers ma-
çons ont décidé de continuer le travail en de-
mandant aux patrons 'une nouvelle entrevue.
Les ouvriers réclament 75 centimes A l'heure
pour ies manœuvres et'(55 centimes pour les
maçons (journée de 10 heures). Avaut la
guerre, les salaires étaient de 53 cl 71 centimes
à l'heure.

On disait hier que ie mouvement gréviste
commencé fil Montreux s'étendrait probable-
ment à d'autres localités dc Ja Suisse romande,
et en premier lieu à "Latuan nc.

LES AVALANCHES
La catastrophe do Davos

La l\'ouoeIle Gazette de Zurich donne de
nouveaux détails sur te' terrible -malhemr :

La journée é'.ait radieuse, dimanche dernier,
dans les Alpes grisonnes ; aussi le train parlant
do Landquart ù'2 h. 23 pour Davos ctail-il plein
de promeneurs. Forl heureusement , un grand
nombre descendirent Û la station de WoUgang-
Ceux qui continuèrent leur voyage étaient une
cinquantaine. 3.e personnel du train sc compo-
sait de cinq homulcs,' et le convoi Cui-mcme
comprenait une lourde locomotive, de seize mè-
tres dc longueur, une voiture de 3m* classe
vieux modèle, un fourgon à bagages , un wagon
de. lll m0 classe «I qualre ossioux , enlin une toi-
ture dc JJ œ* classe i> dout' essieux. La pluparl

7>lus , Mirrd «.-.lait alie clierchcr une piodie ijiour
se mettre loul de suite au travaill ...

Bernard observa :
— Il faudra travailler sans bruit , parce que

l'ennemi a sans doule des écoutes par ici ; s'il
nous entend , ce sera la fin.

lit, toile fut i 'angoisse ejui passa à ce moment
sur le polit groupe, que Jacques Tribout lui-
même l>ai.s«i ia voix pour dire :

— Bernard a liùson... lc «notas sic bruit ijios-
sible...

11 njosilû :
— Que ceux qui ont des 'montres li oublienl

pas dc les remonter , il fattt sawoir -i tout-mo-
ment où nous en .vonuuws.

— Sergenl , je vous dis que j'élouffe ici, irûla
Marquer!.

— lit moi, je vous dis que c'esl uue idée
que vous vous faites ; c'est une oppression ner-
vousc, clW va passéir. *

Quclepies instants fll>rès, il se mellail à pio-
cher aux côtés de 'Mirre* qui, mualgré ses brû-
lures, assurait pouvoir travailler.

A l'arrière, -Perdrinl ol Lclunann déchaus-
saient les madriers déjà ]dacôs, enlevaient le
cotîragc et venaient Je rfispooer dans ia îpartie
déblayée.

Jacepies Tribout avait fixé à 1 piètre Ja lar-
geur du boyau qu'on allait s'effeircar do irou-
ivrir, cl ASjil 3 métros élaient creusés au milieu
des déliris de boiseries, lorsquo Je pic dc Mirro"
rendit.un sein métallique ; il venait de lieurter
un quartier de roc cl oppcèa. 'aussitôt.

l̂ c 6crgcnt prit bii-mênie ie pic , déchaussa
en haut , en bas, sur les c6!és la partie rocheuse
à laquelle oa se beuriiiit pi, après uu travail

Jcs voyageurs avalent pris place duus la grande
voilure neuve des troisièmes.

A maini, il'uo KWomè-tienu délit de Wolfgang,
sur le flanc de l'alpe de, ,la _.prUsaldlia, que do-
mine la pyramide du lla-mli,, le mécanicien et
le chauffeur s'aperçurent tous deux que le
(l ianip de neige iiu-desôus de la voie ferrée SK
mettait eu mouvement, l'orçant Du vapeur', le
îniieliiniste mit le traiu cn pleine Vitesse ; mais
ses efforts n'empêchèrent pas kl catastrophe .
I.'nvalanclie. qui semblait.descendre- avec len-
teur, atteignit bientôt .k- Irain , le coupa enlre
le fourgon et la grande (voilure, renversa lu
locomotive, démolit le premier wasoii de S"",
retourna le .fovirgoo , «important le (tonton d'ar-
rière -ù une sUïaine de vnètre& au-dessous d'elle.

Des décombres et de la neige, on relira tout
d'abord une fillette du noau dlEngi ; elle n 'a-
vait pas de mal , mais eï!e siu>glotait en appe-
lant sa maman. Hélas ! sa mère n'était plus ; on
retrouva son cadavre parmi les .viclimes de ln
première l'oilure.

.On croit que les mûris sonl au uombre d 'une
douzaiiia. La plupart ont élé atteints un mo-
ment où ils s élançaient bots els-s porlu-rcs. lis
seraient peut-être encore en yîa ^'ils étaient
restés dani ies -misons, Otf ,  saut une.' les viâtli-
reaTfc voyageurs n'ont guère souffert.

Pour les \ictimes des avalanche» d 'Uri
'La franchise dc port est accordée pour tous

les dons, jusqu'au poids de 5 kilos, qui M>nl
expédiés en laveur des victimes des avalanches
dans le canlon d 'Uri . Cçtle l'ranchiso de porl
s'étend aussi aux envois d'espèces.

— On mande si è Das-os que'la voie ferrée
du chemin de fer -rhéliepic «st di'Uayée enlii-
renient ; hior, mardi , le service régùïcr » jni
être o'-pri-s»

L'avalanche ûe la Tourche
On 'mande dc Bex :
Dimanche soir, à fi heurns , la grande, nva-

lanclie de la Tourche (itochers des Martinets)
est 'lonube-e .avec un fracas, formidable, l.a
niasse de neifte, qui esl considérable, .s'e*t arrê-
tée ;'( 200 mèlavs en (ii-rièri' «lu jn-Iït VlKftgC de
Morclrts.

Jl n'y a pas eu de dégâts .

CANTONS
JlRQOVIB

Bienfaisance. — M!1* Lina .Schnuu-igor,
d 'Aarau, a laissé!, oulre 75 ,0001 l'r. de legs en
faveur de la ville d'Aarau , une somme de
95,000 fr. pour des a-uvres d'uliliié publique.

BALE-V rLLE
l.c nouveau Greuid Conseil. — J.e résultat

ilél'inilif des élections au Grand Conseil à UiWc-
l'iUe est le suivant : 20 ra-dicaux (jusqu 'ici
28) ; 16 progressistes-bourgeois (17) ; 59 so-
cialisles (-14) ; 18 libéraux (22) ;"l5 catholi-
ques (17) ; 2 démocrates (2).Total : 136 députés.

VALAIS
Volalion cantonale. — On nous écril : -
La loi sur les aubce-ges , soumise diaianclic au

vole populaire, a été adoptée par 7900 oui
contre 5100 non. La participation a élé cn gé-
néral faible.

L'affaire ele la Banque cantonale. -— On nous
écrit :

A la suite, de nouvcMe.s irre'igiiiaiilés consta-
tées au cours de l'empiêle, le conseil d'admi-
nistt'alioT» de IÀ. Batwpvc cantonale a décidé,
hin*li, de iparter plainic conlre l'employé fautif
de l'établissement , Francis Koleu , liequcl a élé
arrête dans ia matinée d'hier, mardi.

FAITS DIVERS
SUISSE

Bébé brûlé dans Non bercenu
l'a feu dc cheminée a«ant communiqué le feu

ù un appartament habité par les époux Théry. rue
du Kord , 26. à Genève, un berceau dans Jeune!
dormait uu Ij j èbé de 7 mois a pris Jeu. A l'arrivée
des secours , l' entant avail cesse dc vivre. •

KUe morteUe
W Walliswyl (Berne), au cours d'une rixe entre

deux ouvriers dc fabrique , l'un .des deux hommes ;

acharné d une slenu-heure, laissa tomber seul
outil, et sortit du boyau.

— Bien à faire, SB-il d'un «ton o» il n'avait
pu chasser île déciHiragenienl qui venait île (l'en-
vahir soudain ; ce u'cd ipas du roc, c'est de la
niaçoiincrie qui nous liarre la iroute.

— Comment çti pou t-il )»e fairo? murmura
Bornard qui valait d'achever u'invenlaire de
scs apjirovisioiuiemeiils.

-r- Eh ! fit Je ' sous-officier d' iuic voix où l'ou
sentait vu» «mporct-jilible tremblement, c'est
l'explosion...

Il se tut un inslanl , les yeux ù terre, cl pour-
suivît :

i— Ils ont bourré de ipuudrc une écoule en
maçonnerie epii dovak être noyée dans la cou-
che dc roc formant -plafond -au-dessus de nous,
et une parlie de ce roc , avec Ja niasse dc pier-
re et de ciment qui a crevé notre galerie est
venue s'entasser,ià; c'est un vrai barrage que
nous avoo.s devant nous ci. c'est fà-dedans qu'à,
élé jirLs Virlot...

— ("est lui le plus lieurcux dc nous tous , fil
Marquot , revenant à son idée fixe.

Le .travail avait cessé ; les cinq hommes
étaient venus se grouper autour du sergent cl
la a-ë.ïVexion du colosse coïvospandail si bien
à ila pensée de tous que nul ne répoudil.

Jacques Tribout tira sa montre.
—; Disjù cinq heures au moins que nous

sommes ilà , fit il.
Culle aéflcxiion déolaiicba les sanglots de- Mir-

iel qui avait oublié sos brûlures pour se mettre
au -travail,'mais epii avait épuisé son maximum
d'énergie ; elle prouvait que le sergent n'avait
jihiB de jnoyen de sadul à proposer, qu 'il pensait
à autre choae ini'au travail , nécessaire pour

AVuller Pfister , 20 an» , ts teçsi un coup de couleaj
luùrlel. Le meurtrier .i été artèlé.

La Suisse et la guerre
Les avions étranger*

Berne. l» r mal.
..Violation» de 'frontière par lies aviaieinns, ,k»%

30 avril et l ir mai 1017 :
Le :i() avril, ù , 10 h., 10 du soir, un aviateur

étranger se dirigeant vers lc sud, paraît avoir
snrvolé UintordlaKaiii (Schaîltiouse).

Le 1er mai , ù 8 h . 25 du matin, un biplan
élroiigec a survolé dvantwH'&e-t'̂ vucsonayÀ'o.-
renlruv-Bure, daiis la direction de Villars
ie-6ec;

- A 10 h. 15 du matin, deux iàiilans étranger»,
payant enlre .Beurn-m'ésiu et Recbesy, survo-
lèrent lxigiu-/-iCaïuve-Mormont-BiiTe, dans ia
direction de Croix.

J)ari.s les deux cas, IKJ.S pièces antiaériennes ,
liais , quand les avialeurs curent epiilté la zone
aérienne suisse, les pièces anitiaéricmies frau-
eaise.v entrèrent, en neliou.

Etal-major de l'armée. Bureau de la presse .
Protestation à Berliu ot i\ Paris

A la suile des dernières violations dc noire
frontière aérienne, le Conseil fédéral a chargé
nos ministres à Berlin et ù Paris do faire des
représentations nux gouvernements auprès des-
quels ils sonl Accrédités «t de. demander que (le-s
mesurés soient prises pour éviler le retour de
(es incidents. "'

.Pourparlers germano-suisses
L'Agence télégraphique suisse apprend il;

source compétente que la nouvelle suivant ia
(nielle les négociations entre la Suisse et l'Aile
magne, au sujet du nouvti arrangement éco
nautique , soraient tcruiinées, <wt prématurée
l^-.s négocia lion s -continueront *t dureront ;r..
biilikmeht encore quoique lenn»s.

LA VIE BC0N0M10UJC
Semence&nx de pommes de terre

l.'élabliîseaient fédéml d'essais de semences, u
Lausanne, nou* "'mande nu sujet des soinenccaai
i|ui arriveront d'Allemagne :

(En générid, les jiknlons importis fournissent 4»
bons rendements «lans les premières années.

lll y aurait lieu , i uotre avis, dc planter sans au-
tre , tout le disponible en tubercules du pays, puis
d'attendre Jes arrivages «l'Allemagne pour cumplrler
les surfaces. 11 a'y a rien il craindre de planter, ua peu
Ijrd ct nous-mêmes, ù Munt-Çalme, avec plantation
tin juillet , les ' 20 et ai, nous avons obtenu.-3-4 («i
la semence avec das tubercules dè>à fatigués fai
le d^gcmiagc et la. Clètrissurc. Les tubercules d'Aile
magne, eux , nous arriveront tout frais, sortaat d?i
Silos.

Autre recommandation îi l'usage des sociétés *
syndicats agricoles, c'esl M s'assuier, dans la *¦
gion. p lus,-élsj'éfc. .colline ou jncalagise, des ttftff.
convenables pour y faire cultiver ,sur contri! v»
punîmes de terre d'Allemagne. Ainsi que noi i-
sais répètes i'ont démontré , la pomme de terre m
régioa -montagneuse garda , toute sa vitalité fit'
.:::.•:<

Le riz ponr les biossorles
Oii a fort critiqué, dans quelques milieux, le (ait

que du riz aurait été accordé aux brasseries pour
la fabrication dc la bière. L'asseuahlée des délégués
de l'union des abstinents argoviens a mèma adressé
nu Conseil lédéral une requête demandant qu 'il nt
soit plus livré .d'orge ou de rî  pour ia fabricatioa
dc la bière. Le commissariat fédéral des guerres
remet les choses.-au .point par un communiqué où
il déclare qu 'aucun riz n 'a été livré aux brasseries
depuis ^'élal>^is'.calcn,. du monopole du rù, ù l'ei-
e-t-ption de trente -wagons -de marchandise avaiiôe,
impropre à ! la consommation.
'Les brasseries ont reçu , l'année dernière, du

çouverneanent .-fraudais, l'autorisation d'importer iw«
certaine quantité de riz, à la condition exprès 1»
que ce in soit employé uniquement par îes brai-
séries. Colle autorisation n'a cu aucune influenci
sur lo contingent do riz dc consommation. Quant j
l'orge, U n 'en a éle livré que très peu aux bras>(-
rics, «l pour autant seulement, que les importât ioui
î'ool permis. Depuis décembre .1916, les brasserie!
n'out pas ic«,-ii d'orge.

loroer le Jiassage, cl, tombant dans ces cerveau'
parvenus à leur maximum d'iniprossioiuiahilitè
elle j  détermina .l'accès de dêsesiwir que l'an-
lorité du clwf avait spu éviter jusqu'à prôscnl

Pourtant le caporal Bernard observa :
— Cette muraille, même s'il y cn o ô a C mè

1res d'épaisseur, sergent, on pourrait poul-êtn
la donger en creusant sur ia ganche.

— Sur sa gauche , rétpëla unacliilialeiueiit Tri

— Oui, l'explosion est venue de droite, 1»
maf onnerie o comblé noire galerie, mais à san-
che, derrière nos boisages, on .peut rouvrir w
rameau. • • •

— l'cul-êlve...
¦— La vérilé, murmura Lehtuann, assis dans

un c»in, "très froid malgré tVimsliant tragique
c'est que vous ne savez lias si vous devez nllec
is droile on à 'gauche. Vous n'avez pas bien
l'air, screeii'..-de savoir ce que vous avez ù faire.
Et nous sommes-là ! 11 est fâcheux tout de un'
me qu'on . remette ln vie dc six hommes à ui
chef qui n 'a pas ^'expérience de seui cmpl"'
D'oillours, Bç-s .officiers' fronçais nc sont bo»'
qu'en temps de paix. 11 y a longtemps qu 'on '•'
dit. Dans la silualion actuedlc, 'puiseiue ;W>aS
sommes tous ti-ihviis — -et ipesuir cause <-~ "n

peut bien iie dire... Içis bons dWitàcrs sont ail-
leurs, ils .sont -en face, de l'aulre côlé de P
froulicrc... .

¦ - , (A suivit.)

Toute demaude de change-
itfent df adresse doil m«n*
liounor Tadcesse précédenie*



FRIBOURG
Grand Conseil

SESSION ORDINAIRE DE MAI
-'.;. '. "'r*ce ds mardi, 1er mal

Présidence de M. Liechti; présidenl
la séance est ouverte ù 9 Y, h., par l'appel

nominal.
JIM- 'es députés Blancpain, André Ber-ct ,

\iàs Comte et Félix GCasson, absents à U
P>ion de décembre , prêtent le serment coosti-
uionnel. r
fil est .donné connaissance d'une motion dé
jHI. l.éon Genoud et consorts, déniaisant que
u, tiavaux d'entreprises publiques soient ad-
Wes. non pas oux concurrents ollr.int k-s prix
i5 p'us bas , mais tk ceux dont le» chiffrea se
Approchent le plus des prix normaux. Trois
alitions sont déposées sur le bureau : la pre'-
(iiirc est celle de la sociélé de secours mutud
iti corps enseignant , (pii demande «pie le* insli-
i,ilriirs et institutrices soient considérés «omme
(„»(-.ionnaircs de l'Etat et bénéficient des alio-
ûlioiu votées par le Grand Conseil à la suile
ii renchérissement do la vie; la deuxième
réiMie de l'Association fribourgeoise de gym-
tutique, qiù demande un subside annuel de
l'Etal ; la troisième a pour ouleur la Société
nnteuialie des coiffeurs , qui voudraient pouvoir
ouvrir leurs salons de coiffure le dimanche ma-
lin.

Ces diverses requêtes sont transmises à la
roamission des pétitions.
l'«ie demande d'interpellation est déposée par

JIM. Paul Morard ct consorts, pour prier le
Coiucl! d'Etat dc prendre des mesures afin
iA".enir la démobilisation de la 2me division
(aos le plu-s bref délai , ainsi quo lo licencie-
il,.)! d'aulres Iroupes ct des dix-vaux.

Le. projel de elécret ordonnant la déviation
i-lu roule Komont-Jiouloz est renvovée ù une
oiannission de sept membres. -,

lia message du Conseil d'Etat accompagne
ic, comptes de l'assurance du bélail , de l'assii-
atme de lia race chevaline, de ln fondation de
itespicc cantonal de la « Bersetia » . Ces comp.
!r> seront examinés par la commission d'eco-
!u_nic publique.

Le projet de décret prolongeant les pouvoirs
ie, eonsej.s communaux, paroissiaux et gené-
•an el le message y relatif seront discutés dans
une prochaine séance.

Lc projet de décret relatif d une prise d'ac-
tions de la Société coopérative suisso do la
louriie est renvoyé à la commission d'économie
Ipulârçue ; de même le projet de décret deman-
dant m crédit supplémentaire portant à 35,000
BisnaJc subside à l'Office cantonal de-ravitail-

F tes messages concernant les comptes ' du col
'pi Sainl-Mididl , de l'Institut agricole de l>é-
kies, de l'Ecolo normale de Hauterive , dt
llniversité, sont renvoyés A la commission
iréonomie pubiique, aivcc les comptes.
U bureau désigne les commissions suivantes :
Commission pour l'examen des comptes de

ii Banque de l'Etat. — MNL Jlomain Clialton ,
Pi'Joud, Ba-cliler, Jungo, notaire, Friolet,
Barras. .
Commission pour la déviation de la route

Rraiocl-Boulaz. — SliM. Paul Joye, Eugène
Cbllon, Perler, Louis Blanc , Charles Chassot
lYd Rœmy et -Léon Perrin.
I Diverses demandes do naturalisation sont
tovojées û unc commission qui sera désignée
as Cu de séance.

On aborde la discussion des comptes de
l'niversité. Rapporteur : M. Ernest IVcci.
II . k Rapporteur constate <pio les comptes de
l'niversité n'Offrent pas de différences notable;
raiparativement à ceux de l'année dernière. 11

ro?ose l'entrée en malière.
les cinq seclions des recettes soul adoptées

»«! observations.
| Défenses. —; Seclion 1 : Traitement do MM.
IK professeurs (2»1,748 fr.).

¦V. le Rapporteur. Ce chiffre est inférieur il
celai dc l'aimée dernière ; c'est que plusieurs
professeurs mobilisés n'out pas Louché leui
Iraileoient - •
Us cinq 'sections des dépensa* sont approu-

'«> sans observations.
Ka présentant le bïan, il/, le Rapporteur dé-

-ns que la fortune de l'Université s'art aug-
w«!ee ele 10,000 lr.

Comptes di collège Saint-Michel . — Hnppcr-
,f" : M. Ernest Week.

Recettes. — Service ordinaire :
Section I. Revenus (14«,W1 fr. 10).
N. le Rapporteur. I-c produil des vignes fl

fcninué. Lcs recettes dc l'écolagc out , dc leui
''Ai, augmenté, par lc fait tpie le prix de cer-
tes leçons spéciales a été élevé.

Dépenses. — Service ordinaire :
Section I, Enseignement (93,072 fr. 82).
M. Zimmermann demande lc relèvement (hi

W-emeirt de JIM. les professeurs.
Seclion II , Erais d'adminestration (41yU!4 fr.

'5 centimes).
_ Jl. le Rapporteur. La provision des receveurs
'•SïQ U. to) se trouve augmentée par la ma-
i'«Hon des recettes.

-1'. le Rapporteur ajoute que te collèçc se
¦'««ve trop à l'étroit.

•"• Chassot demande que lc boni soit cfnployi
a dos réparaliocLs, notamment à la transforma
wii d e l'infirmerie.

*• Chuard , directeur des Travaux: publics .
'" Programme est û ll'étude, pour la consiruc-

DQ d'un bâtiment annexe du collège. Les pian-
''«s en sapin des salles de classe seronl rcni-
i':acés pa r j PS ^ftmehers cn cliëne ct cn pilch-
ffl . Le personnel dc service est trop restreint
Renient.

•v- Louig Blanc pose une question au sujet de
'^Mémie de scarlatine de cet hiver.
• A "ne queslion de M. Félix Glatson, M
'S-hort, directeur de l'lnslrm»lioh publique, xi

poud qui- les baux dc fermage sout renouvelés
sans «pie les immeaifcleï soient mis aux enchères.

M. Glasson propose la mi.e aux enchères
pour la location dea domaine*.

Celte proposition est rcrrvuvée au Gum*it
d'Etat .

Lcs comptes du Coflège Sainl^licliel sont
approuvés.

Comptes de l'Ecole normale de Hauterive. —
Rapporteur : .1/. Ernest Week.

Ces comptes sc ressentent de la crise. Cepen-
dant ils se présentent d'une façon moins défa-
vorable qu 'on eût pu le craindre.

Au chapitre des recettes, M. le Rapporleur
prie la Direction dc l'Instruction publique d'étu-
dier la question el'une faible majoration du prix
de la pension des élèves.

Aux dépenses, M. le Rapporteur explique
l'augmentation par le fail du rnidhérjssemcnl
des denrées et du combustible.

•Les comptes .vont approuvés.
Comptes de l'Hôpital cantonal. — -Rappor-

teur : .1/. Blanchard.
I-a <-onimission propose l'entrée rn matière.
M. Blanc de-maude. si les titres ayanl subi une

baisse ont été légués ou acquis.
il. Ernest Week répond que les valeur* ont

élé léguées.
Jf ,  Blanc dit s'étonner dc Ja session de titres

de la Caisse hypothécaire.
Complet de la t Bersetia s . — Même rappor-

teur.
•Les comptes sont approuvés S3n» observa-

bons.
Sonl désignées les commissions suivantes :
Commission des naturalisations. — MM. Bcn-

ninger, Maurice Berset, Eugène Grand, Michel ,
Glasson, Boschung el PiPUrad.

Commission pour l'examen du rapport du
Tribunal cantonal. — MM. Romain Chat'.on,
Jungo, uotaire, Dupraz , Paul Morard , Currat et
Bovet. 9

I.a séance est levée il 11 h. 'A.
Séance de mercredi , 2 mai

Présidence de M. Lieclili, président
1.0 Grand Conseil a abordé, ce matin, la dis-

cussion des comptes do l'Institut Saint-Nicolas,
ù Drognens. Rapportrtir : M. Ernest H'ectr. Le
•lâiat «st interrompu jusqu'à la distribution des
comptes imprimé* ù MM. b» députés.

On commence l'examen du compte général de
l'Etat. Rapporteur : M. Alphonse Gobet . La suite
du débat e.st renvoyée « demain.

iM. /Injuste Barras développe l'interpellation
qu'il a déposée avec MM. l'aul Morard et con-
sorts, pour demander bs mrsureis que le Cotise Ï
d'Etat a prises ou compte prendre pour taira
activer la démobilisation de la 2mo division. .

Prennent la parole, outre 'M. Barras, MM.
Peuil Morard , Blanc , Vonderweid , directeur mi-
litaire ; Reichlen ; Chuard cl Savog, conseillers
d'Etat.

Lecture est donnée d'une motion dc M. Clwr-
les Chassai , demandant la faculté pour les com-
mîmes d'affermer .leur territoire pour la cirasse
tl partir du Ier janvier 1917.

' Ordre du jour de domain : Compte général
de l'Etat (suite) : prorogation des pouvoirs des
conseils communaux, généraux et paroissiaux ;
rapaprts «le Ca commission des grâces.

l lxanieuë  de lin «I npi>rrn(l*aag«
Lts examens de fin d 'apprentissage de l'in-

dustrie auront lieu Ues 2ô, 2*>, 27 ci 28 juiïct
prochain.

Les iiricrcssé.s sont (priés de s'annoncer à
l'Inspectorat des apiwcnlissages, Grand'rue, 2G,
d'ici au 20 mai.

T, <- 1" mat & l' i - i t in -...-:;
La journée socialisto a été calme à l-ribourg.

II n'y a pas em (te cortège traditionnel. Une as-
semblée, comptant tout au plus 150 pen-sonncs,
s'est te^uc, le soir, -au Chamois. Un orateur de
La Chaux-de-Fonds, M. Aclialln Graspierre, y a
tonné contre les autorités civiles et militaires.
L'n .second orateur chauxdevfonnier, qui devait
parler cn aClemiand, uc .s'est pas présenté.

«oiîjit-s populaires
{â— liste des dons

M. A. B. Borack, 3 fr. 30 ; anonyme, S fr.
Mme Pliilippe Clément, 100 fr. ; Banquo popu
laire, 2m0 don, 40 fr.

Total de la 12W Ciste : 148 fr. 30. .
listes précédentes : 7296 fr. 10.
Total à ce jour : 744-1 fr. 40.

I .I - - .«ni de r e i i i v . u i
•M. le docteur Uçyar dis-iit . daivs sa dernière

confôrence, que Je canton dc 'Eribourg est à
Li tête dos caratons suisses pour le nombre do
naissances, mais auŝ i un d« toul premiers
pour lc nombre des dccAs par tuberculose, cl
aussi pour celui des décès d'enfant» au-des-
sous de 2 ons.

Pour remédier dans la masure du possible ù
celte situation, la « Ligue frïbourgeoiic contre
la tuberculose » a édile une p'-aq-uctte , conte-
nanl d'excellents conseils aux mères de famiïe
sua- iles so»K à donner là leairs jeunes enfants ,
cl qui sc résument en ces quatre mois : air ,
soleil , propreté el sobriété.

Celle plaquelt-! n été dLslribuée ou va êlre
distribuée aux sages-femmes pour être remise
aux parents «i l'occa.sion du baptême d'un nou-
veau-né. Aux famiïes pauvres eïo sera remise
"raluilement. Lcs famil'.-cs dans j'aisanec vou-
dronl bien songer, lors dc l'heureuse naissance
d'un enfant , aux crefants moins favorises, à
coux qui , ù peine nés, ïicnl déjà altcmls par
la maladie, par le bacLUc de la tuberculose, ct
nc nianquaront pas d'associer io nouveau-né à
une œu\Te de cliarrlé cn faveur de ces der-
niers, en faisant un don aussi modesle que l' on
voudra . A «a Ligue conlre . la ^

tuberculose, alin
elc lui çeraiettrc de créer au plus tôt un
- Foyer > pour enfants faibles ou lubercrieux.
I es pa-renis voudront bien faàro leur em-oi par
chèque postal II 220. « M .  le Trésorier de la

« Li"ue ff-bourgeoise conlre la lubcrcuiosc >,

"cm mlBiils dans la hiug im-
L'ne dama Beyeler, de Cuggisberg, ren '.rail

lundi de Pianfayon svtfc sa tille et une petite
pensionnaire, Ro»a Vi'auem, ûgée de 3 ans.
M"1* Beyeler Tenait de traverser la Singine. *ur
une passerelle sans barrière, en avaf) de Plan-
fayen, et ies deux enfants la Suivaient i quel-
ques p«]s,^

lorsque la petite Rasa IVasem, prise
de vertige au milieu du pont, *.. .:. . à la ri-
vière, entraînant avec elle ta jeune BeyeOer.
Celle-ci parvint ù gagner .seule la rive, tandis
que sa petite compagne se noya.

Le corps a été retiré dc l'eau bier, mardi.

Incendie
Ce matin , mercredi, *'ers 2 b. K, le feu a

éclaté â Ormey, dans une inai*_c*i appartenant
à Mm« veuve Marie Spring. ŒJn un din d'œil ,
le bâlimcn! a été embrasé ; tes i, . s . :... ¦¦.» . n'ont
cu «pi"à peine Je temps dc se sauver. Tout ic
bétaK , tout le mcbiJier ct une aŝ cr grande
quantité dc denrée» et de «ourr3ges semi reste*
dans les flammes. Ont été retrouvés c3.-bonisés
sept pièces de gron bfttall , parmi tesquelici un
taureau, et huit poTm, dont deux çras. L«i ptrlc
est. donc, considérable nour les sintstréi.

<)n rappelle que la fanixje Sirlny u iiv
crui'Vcmenf'"«iprcurvée •ûéji en .1008. Au cours
ele l'été, son cihof , M. Frédéric 5pring, ovait été
tué par Cn foudre à l'mtérieur de *a maison,
a'em* que les siens étaient en visite i B«rnc.-

On compatit doublement au nouveau malheur
qus frappe M m" Spring ct ses enfants.

Jusqu 'ici , on se perd en conjectures sur la
cause du sinistre de la nuit dernière.

Etaient sur ksùieux las pompes d'Ormey, Bu-
diitlon, Ch-ampagny, Licbistbrf et Lourtcns. aiiîi
que celles des deux villages bernois de Biberon
el Gammcn.

lina avalanche
L'ne avalanche considérable al descendue dei

Chaux de Grandvillard , jusqu 'à la roule reliant
cette loeaKté ù Estavannens. U-a masse «le neige,
après avoir emporté une petite forêt, traversé
le pâturage de Lévanchy «t passé à dix roètre.-i
à peine du t&alet du I-'ey, s'est arrêtée à 20C
mètrts de la roule. On a retrouvé, «lans Ces ma -
tériaux entraînés par l'avalanche, le «rutow*
d'un clievreuiL

Dea pommea de terre
La nouvelle de fa prodmine arrivée de pom-

mes de terre à Eribourg a été joyeusement ac-
cueillie dans de nombreux ménages, où l'on
manque de tubercule* à planter. Car il es!
bien entendu que lès pommes de lerre qui Vont
arriver ne sont pas destinées à la consommation,
mais avant tout à l'ensemencement.

Elevage du petit bétail
(Pour ic marché-exposition intercantonal de

petit bétail qui aura 8ieu à Eribourg du 5 au 8
mai, sont inscrits 353 sujets de ia race porcine,
134 de la raoe caprine et 368 de la race ovine.
..Vola l'ordre du jour du marché-exposition :

Samedi 5 : Réception des animax inscrits, aux
Grand"Places, de 8 heures à 4 beures ; 5 heures
du soir, réunion du jury. — Dimancho 6 : De
7 h. à' midi, travail du jury ; à 1 Jicure , ouver-
ture de l'exposition (carte d'entrée, 0 fr. 50 ;
cartes valables pour toule la durée du marché,
2 fr.) ; 7' heur», clôture. — Lundi, 7 : 8 h.,
ouverture de i exposition ; 5 h„ nuies aux en-
ch6r«s .publiques des sujets ù vendre : 7 h., clô-
ture. — Mardi, fi : î lu ouverture de l'exposi-
tion ; mises a-ux enchères dos sujets à vendre ;
8 h., tiraaç àc la tombola ; 7 h., clôture du
maTcbé-cxpwition. — Mercredi, 9 : Dôs 8 b.,
réexpédition des animaux «rxposés.

Lc jbry du inardic-cxpositiort est oompo>5
oomme buit x Président, M. E. Bîïe, ancien di-
recteur , de lEcoJe d'agriculture, dç Cernicr ;
MM. Gawllct , ôoomome dc l'Asïe dc Cery ; Eu-
gène Chattou , député , à Rocuont ; E. Constan-
tin , Chcutly (Genovel ; A. Cretton , éf.cvcur, La
Bâtiaz (Martigny) ; N. Gc-ticr, éleveuT, Le Ccr-
nil (Jura bernois) : Ad. Bise, juge dc paix, à
Crcssicr-sur-iMcK-ai ; E. Mayor, éleveur, à Cla-
rens ; Amhcrd, »-cliérinair«, à Brigue ; J. Garin.
espert , à Buiic ; Aimé Chappuis, éleveur, à
Cnurdvaux (Vaud) ; C Grct, gérant, à Eri-
hamç; Artbur Soguel, dépulé, Gbcrafd (Neu-
châtel) ; suppf.éants j  SIM. Alphonse Homor, dé-
piué, Tutzcnbcrg ; Louis Barlatey, iSeveur.
ù Monthey ; Cbarles Rindiislxichcr, éilevenr,
.\reusc (iNcudiàte!) ; Guignard, iaslitulcur, Fou-
nex (-Vaud).

la deuxième liste des dons recucili * en la-
veur du morctté s'iïève à 640 Sr. : la première
ayant été de .1.1,220 fr-, ie total des souscrip-
tioïus est jusqu'ici de 11,860 fr.

Slxièuic eenfeu&lre dn couvent
des IH'i i i i i i ic i i i iK '» (l ' i ;stuvuj er

10 mal
A 5 h. îa, messe «le communion des Sœurs ; 8 h.,

messe do Sa Grandeur Mgr lŒvfcjue ; 0 h. 'A Entrée
soflénneUe de Monseigneur & l'église- conventuelle,
et réception dc Sa Grandeur, Sdlon les prescriptions
du cérémonial de l'Ordre dc Saint-Dominique ;
inessc solennelle selon le rite de l'Ordre de Sainl-
Doaiinique. *

Après l'Evangile, sermon par l» T. fl. P. Man-
donnet . professeur ù l'Université.

2 h. Î4, cliant solennel du Te Deum et Salut'du
Très .Saint Sacrement.

5a Sainteté Benoît XV , par l'intermédiaire de la
S. Congrégation du Saint-Office , tt accordé, pour, te
jour «le la fête du G'" Centenaire, de précieuses fa-
veurs spirituelles A gagner dans l'église du couvent :

1" Une Indulgence plénière , aux conditions ordi-
naires, c'est-àdire aux personnes qui, confessées ct
communiées, visiteront l'église du monastère et . y
prieront tint intentions du Souverain Ponlife ;
2° Une Indulgence partielle dc 7 ans et 7 quaran-
taines à tous Jes fidèles qui , ayant dans le cœur la
contrition de leurs péchés, visiteront' la siênia
église, eu y assistant «ux exercice» - fublio de- la
fète.

Noa é ludLaofs
La Sarinia a reconstitué connu» suit (on c«un.M

puur le semestre a'tti ,19,17 t
Président t iM. Albert Frostard, de Courgenay,

lie. jur. ; ric*-pr£ildent : M. Franci* Ttirche, d»
Cheiry, stud. jur. ; secrétaire J M. E'ançols Hapttr ,
de Rue , stud. jur,: _Tncb«Hajor : M. Rumain Ge-
noud, de Châte) , stud. jur.

• • •
L'Alemannia a composé son comité de ta manière

suivante ; M. Jacob Muller, étudiant tn droit, de
Langnau ^Argovie), président : Bt. Jacob FOrer, élu-
di«nl en droil, de fiossau /Saint-Call), •vice-prést-
«leirt ,- M. Bernard Fehr, étit«!i*nt en sciences, de
fiomanshora , seerf-dre -, M. Siegfried Bitlel, élu-
diaut en droit, de BUtÔBSea (Valais! , ifucis-major.

„ . • • •
Comme dans le semestre passé, les difficultés

créées par la lmigue durée de la guerre se .permet-
tent pas ji la section académique Luzemburgia ¦ At
se reconstituer pour le semestre d'été-

Compagnie da eiicnuln de fer
Frn>onrc-_norat-AB*t

Les receltes totales du mois de mars 1S17 'oui
été de 2C_297 fr., centre 27,922 fr. au mois corres-
pondant de 1918, soit une dimiaulijn de 1625 lr.

Lc total des recettes à iin tnars esl de 75,290 fr.,
contre 78,933 lr. it U njémt dale de l'an dernier ;
c'cl donc une diminution de 3<H3 fr . par rapport
à 1 année dernière, pour le» lr.,-s premiers moi».

SOCIÉTÉS DB FaiBOURO
Chœur mixte de S»iii!-Fierie. *--t» soir, mer-

credi, à 8 . j  li.. répétition généra W.

Egli** d* la Vi . i ln i ioa
1er vendredi de M ,

Garda d'honnenr da 8acré-Ccenr
r, h. 50, messe, suivie d* l'amende iionomhle ti

de ta liénidictioa du Très S«inl Sacrement,
a h. aoir, réunion mensuelle de» associés de is

Carde d'honneur, sermon, consécration, WmSdio
tion.

Le Très Saint Sacrement restera eifjMJë toute
la journée.

Calendrier
JEUDI .1 MAI

L- 1NVKNTIOX DE 1__A S.VINTK CBOIX
Après trois siècles de souffnœei, l'Eglise, pacl-

tiée, entra en possession de son trésor le plus pré;
cieux. iStinte Jléléne. mère de l'empereur Constan-
tin , découvrit la croit du Rédempteur , en 326. et
lui fit hilir un temple oiagniliipie.

BULLETIN HETÈOEOLOOIQUE
StabStna d* Frlt^ry

Z3u a nuUlaagni, 
il [ 26| %1\ U] I8| M| 1"| î| Mal
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J» 0-0 =- i I • ', '¦ '¦¦ EL ji ojt
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1 h. B.*! S9 6»; RI t6 13: 63 61! I b. a.
a h. ». 16 »7 4> ' 1' 37' 4SI . I 8 h. g.

ZEtfPS PKOilAJtLB
Axna U Bolsu ooeldaslala

Zurich, 2 tnii, midi.
Quelquis nuases. Mémo tampératurt. Doux.

NÉVRALGIE MIGRAINE MAUX DE TETE
KEFOL .âBSSÊN KEFOL

goto OU paqtsets lZfr .  l.BO - TValai s__—^ *t

L'INTERNé"!
Organe collectil d'Œorres da

prisotuiio^s de guerre
rv r .'jt PAA

l'enlr 'tlde Intelleetoelle dea prisonnier*
pafElsssnt è LauMRM

2 loti par molt
Pour U puhlloité, (*adrasteT i

PUBLICITAS 8. A., Fribourg
et dani tontet tea Succurttlet tt Agtneet.

Btnex le

STIMULANT
i Aviritlf «u Vin il Qvinquin»

Dernières dépêches
L'offen»ive fr»anco|-anglaisa

Commcnt *lre français
.Torts. S maL

(Bavas.) — Sos troupes -qui, loer, en Clr«n-
pagne, onl cousclidé leur* -pasitiona dans la
massif de Morcan-iliMs. s'assurant la po»»es-
sion des pentes «pii, par le nord, r«xlesoendeiTS
vers l'ennemi, ont passé tonte la nuit & orga-
niser Se lerrain conquis. i

Dans la journée, les Aïcmands ont contre-
attaqué vicietnmeiK en avant du Mont-Hant.
vens la route de Nauroy à MoroaviSliers ; mais,
à deux reprîses. TaisaSiatït a été refoule par
nos tirs «le harrage, «jui lui ont . fait sauter des
p<_Tte£ , : . : ; > . .  • : ¦. » ¦ ; b10 prisonniers et 5 canon-t
sont rnstàs entre nos mains dans oetté opératioe
limitée qui nous a a;̂ u-é -Sa jnaftr fse . défini -
trve des hauteurs détaillant MortMivUKere, «tont
l'importance est capitale.

Sur ie Iront tritannique, après tant «le jour-
n«cs de dure et profitables comliat», l'accal-
mie s'est rétablie. On- peut d'aiVV^irs jpe- rendre
compte de la valeur do l'effort fourni par nos
allkis, et de l'imporLuvce du leurs ptisnsqui, pour
avri seulement, se chiffrent jiar 19,343 pri^on-
ni«n̂ !. 257 canons, 227 mortiers de tranchéu
ct 470 mitrailleuses, sans compter les com-
battants tués ou blestiés et lout le malérïd dr-
tcuit par l'arlilerie anglaise. Non content"!
d'aâa&lir îes forces eimondes dans ttes pro-
portioiw ciKjr mes, nos aSids ont emporté en-
core <kis positions «l'un intérêt tactique de pre-
mier ordre et Irurs succès continu .-r. démon-
trant la puissance croissunte de ncs vaDUnla
(jèrei d'afmcs.

Raids aériens . - - -̂-,.,.»
[. mlt-À ' . . -J**» -  ̂H*-» - »JmU»-Amsteraam. 2 mai.

(Havat.) ¦— De la frontière, on mande au
llandelsblad «pur jiarieur.s raids aériens ont eu
Ueii , lundi soir, \ex-s Zivtruggc. .

Ui million française aux Etatî-Unis
11 aslungton, 2 mai.

(Hamas.) — il. Vlviaiii et le maréchal Juttre
onl été reçus nu Sénat au milieu d'acctematians.

¦ M.  .Viriani a prononcé un disxmrs qui a été
trèj applaudi.

La déciiion du Mexique
Londres, 2 tnai. ¦

(Havas.) — Le Times apprend de 'Stnv-Yotii
«pie le Meijque ivu rompre les relations avec hs
puis-sances «xntrales' et se ralliera &-V£nteatr.

La majorité du Sénat mexicain comprend
que l'intérêt du Mexique esl de s'allier am Etals-
L'nis.-Ce changement de àon altitude est attri-
bué à l'influence du Guatemala.

Talaat pachat chu Charles I"
Vienne, 2 mai.

(Wotl f .)  — L'emperçur a reçu en audience
particulière, à loienburg (près de Vienne), à
midi et demi, hier mardi, le grand vizir ottoman
Talaat pacha .

Le couple impérial a «jffert , l'après-miji, à
Laxen_burg, un diner auquel assistaient Talaat
pacha, l'ambassadeur turc et le personnel de
l'ambassade, le comte Czernin , ministre dts af-
faires étrangères, ainsi que les dignitaires de ia
cour.

Le 1« mal
Rome, 2 mai.

(Stefani.) — La fète du 1" mai s'est passée
«lans toute l'Italie en pleine tranqui]Dité.; , . ,̂

Vienne,' 2 mai.
(B. C. V.) — Hier aprèâ mîdi, mardi, C2 as-

M-'.T:- ,'..;..• ( cot eu lieu. -. -». : » . -. . ». ;x- -. v ,  par la com-
misskn du parti social-démocrate , avtx l'or«ire

i*du jour : 1er mai et paix mondiale. Lcs assiéra-
hlées se sont toutes déroulées sans incident ct
out adopté, à E'unan'unité, la révolution recom-
mandée par H direction du parti.

Contre la rentrée dei Jésurt.s
Berlin, 2 mal.

Le comité central de l'Alliance évangélique n
voté une protestation contre l'abrogation de 1a
loi proscrivant la Compagnie de Jésus. .. .

Incendie d'un dé pôt d'artillerie Italien
Rome. 2 rnai.

(Stefani.) — L'n incendie, dont la «autse csl
jusqu 'ici inconnue, s'ed produit dans un dc^nit
de matériel d'arlBiarie, pris de la vile de
iMitttouc.

L'incendie est preâTue complètement tnal-
trisô. U n'y t aucuue victime parmi la popu-
lation civile et mCilaite. La -ville n'a pas subi
dc dégâts, samf «nieiqucs vitres cassées.

SUISSE
Les précautions Italiennes

à la frontière suit je
Lugano, 2 nial.-

Ou confirme que l'Italie a accentué son ser-
vice de surveJUance -a la.-frontière. Les douaniers
italiens ont «?çu l'ordre de se fixer sur terri-
toire suis.se avant le 10 mai , car, à partir de
cetto dale, ils ne potirront plus frawiiir la fron-
tière^ Des m«sur«îs analogues sont prévnits pour
les employés «le «.i i-r.vn.. de fer.

Depuis le 10 mai. Sa barrière de P-onie Otiasso
sera complètement formée. • . >..

Désordres Grévistes
Zofingue, 2 aud.

Dans le viSage %xioisin de ileiden, où les
ouiTierâ d'une faltrique dc machines sonl en
grève pour une question de salair«, des dé-
soi-dn-tK se Bca»t Troduits hier , 1er mai. Des
ou\-rièrs ,qui n'avaient pas «pritté ie travail
ayant été molestés, la pdlioo cantonale a en-
voyé un fort contingent de gendarmes pour TC.
lahSr l'oiidre. , ,

Electrocuté
Moutier (Jura bernois). 2 niai.

On a ' trouvé, hier, mardi, mort dans 2a f a -
bri«pie Lévy, AL Arthur &&ncidcr, 42 ans,
père d«; cinq enfants. M. Schneider, «pli faisait
partie dis l'équipo do nuit, a dû entrer ea cou-
lact av-dc ie courant à hauto tension ot avoir
été tué jsur Je coup. . _ '



X. . : . ., ¦ .. .. veure 1 '-i :-¦ •- - !'M - -...
plan, i Fribonrg, ses enfants et
i ..- ' • - - '. ' - •  ¦ et leur parenté ;
Monsienr et Madame r.. .- - .. ¦! -.-..-
Ayer et 1- - .- .. eniant», i Villar-
-»ol»4 ; 14a4eino\ieU,e Madeleine
Pas«pl*nj 4 Fribourg ; Madame
et Monsieur il ____ > l- .,;-,.. . ' . - . et
leurs enfants, à Boit», oui U dou-
lsur de faire part de- la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de

Mf.bEU01SSI.LB

Margaerite PASSAPLAN
leur clsèie iftvir , Ltl' e-sinkr, lante
et giand'taiile, déi 'dée le 2 Dai ,
«lacs sa eOf; annéç, aprè* une
douloureuse maladie chrétienne-
ment supportée, «t tauuie dç» se-
cours de .la religion.

L'ensevelissement aura lien &
Bulle, vendredis aai;à'9 ¥t h.
da matin.

Cet avis, tient lieu de lottro de
faire part.

R. 1. P.

5|S
La' famille Lilristorf, 4 Bsl-

!*•:__, a la profonde d«>uleur"de
faire part » tona ae» parent*,
ami* et connaissance* da U perto
cruelle qu'élis viçùf d'éprouver
en l» personne do leur très cher»
et regrettée fille ef tiettr

mm wmm
enlevée i lear alteeiion le l*'mai,
i l'âge ds IJ ana, après aue
courte el pénible maladie, chré-
tiennement -¦•-- portée, mnnie dea
secours de U religion.

L' enterrement anra lien A
Bettasn, Jeudi S nui, i. 9 h. iu

Cet avis tient Lieu-<ge lettre ie
laiwpart. ' ' 1

R.LP.
——a———aa»

Ou de» au de, pour tont ds
•alie,

tffl jflfflfc gôïpi
boanéte, po?r aider au magatin.

S'adresser au Mnjaslii Hrfi.
¦er-Haphtalr. llbl

Monsieur suisse
demanda c :-.>¦::. '. ::.-. française
conlre eooTM* -i. ,-. -. allemande
avee moàilénr ' oà demoiselle.

Peate restas «o X .  "
trlbotsi*. '

ÉTUDIANT
délirant prendre dea leçon» fran-
çaises, de . . -- - ¦".,- , f ou t  oe bnt ,
la eompagni» d'nne demoiselle
•u d'as monsienr honnêfe.

Offres a«xu chiffre PIUS F 4
Publicitat ,¦<. A-, Friboarg,

Entreprise industrielle
is la place demande* tm ** 4

correspondant
8lêB0 - dactylographe

expérimenté.
Sérielles référence* exigée».
Faire offre* éorltea aon» chif-

f ri.-: f  2 : S F i  I ¦ ¦¦: l l . , -' '.-. ï S .A .,
Fribourg.' 212*

Agents sérieux
aaaS *rmao4é», pu Banqae
bien iat.-v.,i- .;- -.- et autorisée
• fnelellemeat por le Con-
seil il'El ait de iTU.oi-uc,
peur le plaoement d'Obligations
* Iota Villa de Paris et Crédit
Foneler de. France. 5197

Adre». offres arec références,
uu chiffres N l l ï o l  L; i Pu-
s.licix-.: S. A -, Lautanne. •

Cabinet dentaire
H. DOUSSE

chlrtir# .-d#ntisi*
BULLE
Travaux moderne*

Opération» «nna douleurs
TÉLÉPH. 42

Voas qnl tonffrez de migrai-
r-.i, névralgies, '1 Oui .c- v :: '¦.:,:- .
Baux de dent*, gtlnpe, rhumatls-
tne*, essajei LA CÉFH4LIÏE.

Effet merveilleux, tan* danger ,
10 an* de succès. Cachets, 2 lr.
Foudre* 1 fr. SO la boite. Tonte*
pharm. et 4- Q. PtUUt, viara.,
TWltUn. — Dépét» : Pharmacie*
Beorskcecbt «I Lu pp.

A LOUER
appartements et grande salle poar
I»;; ¦'.!.- . P 1517 F 1630

S'adr. : rae 4a Tesaple, IS.

Vélo
|i rHltt> 4 prix réduit.

g'adreiier : rn» «rlutenx,
I, IV- é«aC<„ lll?

en -Bf C-'|HirOf|f «IV AiftXftllï qui * fait ses preuves dcpcls 80 sas. De nombreum) Imitation*. pwUasat soufrent malllew m»t«M, ptotront le mit»* lfl grand succès do cette préparation ,, d'uu goût exquis ct d'un effet doux, '- e
4è9flçeaflt ewaws.TuVAaAfcf* Saiçipwellie 'Mpdel sa tewnjiiaunU ipigsleqieqt coûte» la «s>n»up*tio» Jy*buae»e t-t le aans ***i*> ainsi IM tontes IBB jnejftdjes qui ao déponduot '/a de bouteille, 3 fr. M; '/, bouteille, 5 fr. U bouteille pour 1»
cure «Anapfôo, 8 Jr. S* ti-pore a»n s IOTIM t** pliann>«f M. Mal» tl l'où ¦«pé offre nne imltatfoD, reftiaer-l». et. fiitn -rotre ooamtn'de par certe postale directement à la PharatMle contrat t, nod'ei * M»41aji«, »'« ia Hoat nisuie fl, û Gea«**'
qui 'ousenverra frwie«Toontre rèniboursemen.t;despri^ cl-deisua la »*rU»bl_e H»lBep»rellle IJodel, j  ,.:: ", 

IISHSfO&lSÏOttffîS
Fabrique da CERCUEILS

k\m\w. wmm
FRIBOURQ

Hasaaina I 8, B. ds l'UalTeolU
tt bureaux I Unsdulroée.

TÉLÊPHOttE.3.69

Grud cLoix it couomtu i. lou f û t
' BU» wctal : es:;::vr

ff.BLŒOB£imGEB, ttpèt-.tut
Plaa du Colligt, 21

—j-™-: v -)ïAMnBHHHflM|

Â LOBEE
danj lea environs de Fribourg

un petit cîiale!
meublé, de trois chambre*, avee
parc. ' ' 22J1

8'adr. soos cbiarea P 21C9 F k
Pubiittlaa S. A., Frifrouro.

A LOUER
de beaux appartements da 2, J,
4 et i pièces, chambre*, de bain
aveo tont le eonfort moderne,
pour le 2$ juillet. "- '

S'adres. .'; B- CIHHA, entre-
preneur, rue de f  Industrie, 2,
i' . :. -, -. '. .. 1SM

A LOUER
pour toui de mile ct pour pies
lard, plusieurs logemtnis de 2 à
6_pièce*; le tout bien situé au
Mlèll , avec grand jardin ense-
meuoe, l - '. ci- -» . buanderie, sé-
ebolr, ehaœbts de bains. Piix
variant de 20 * 80 fr. par mois.

S'adresser iM*" Harla Boa-
gstrë. Villa Plo'tisce, Beaa-
regarO. P 2169 F 2258

A la même adresse, ;.::*;:;;: .
cstéa-llrasserie* fe remettre, a
V'ribonig. Y_»Uaauns, Nevej' et
Oerp%»(.

A LOUER
logements de 2-3 et 5 cbunbiti

S'adrea. chez 51. H- Hou
«lon». Avenue du Ilidi, tf.

Â loner
Route d« Villars (imm«u-

blés Blanc), 3 appartements
bien enioleiilês, de 5, 6 pli-
ces et dépendances.

Route de Bertigny, t ap-
partement d'ouvrier.

Pour v _ :i;.v , s'adresser â
M. M U R I T H , Route dt
Villars, N° 3. 2262

" 's-M ".MeiLL6UI\6
ûkBne p"' cMussuRes

N ie fl.^UTTet».
oûennofen/'iT)uaûCVie

fnoiu'r -luissc «

A LOUER
pour le li jaillet , an centre ds
Je ville, le :¦¦-'éfage de la maison
tft?. tuftd» la, Pt«t«ist, vu. t\
lumière ,. - !-¦- .- .- : - ¦  . . - . Sana ¦.: .- , .-
vis. .Vue mr la campagne S au
laldj . en plein soleil toute l'an-
ii -.-- . Dépendauees ; eicallér bon
et «lair. P2 I»6F2256

S'adresser oa 1" étmttt- ¦

r,a aaelUeur*
Ecole d^apppeniii

chauffeurs
Cours de 15 Jours i S lernalne*

areo obtention du brevet fédéral
garanti. Bonne* condition*.

S'adresser en tonte conGanoe i
Kt. BdL vox ATI, Aulo-garags-
ttxit, Peaenx (N'eschAtâj.

Téléphone 18.&5.

ABONNEZ-VOUB

Causeries
Frlmurg (Suisse)

Intéressante revue littéraire
comaaranl 'son entier bénéfice
aux tuberouleux indigent̂ . ,

Abonnement soc nel i
Suisse, S - tr. ; Etranger, 6 tr,

Spfeimca gratuit eux demande.
S'siressçr : Cauf tv i f l ,  Villi

de* Fougère*, Fribourg '(Snis*e),

PAROLES PRÉSIDENTIELLES

— Monsieur li Président a tort de reprendra de la
langouste*... II dins encore en gala et soir !

— ri'?yM crainte, iqon char, J'ai mon Ubarbon
do Belloc i'.cur blan dlgérfr.

L'usage du (Ihaiboa de Uelloo tn poudre ou ec paatillea tuttlt potrr
guérir eu «{uel̂ ties Joois Iea c-, -.. ». d'estomao et les toalâdies dss
intestins, entârttc, diarrhées, ete,, même les plus anciens et les fias
rebelles à tout autre reœide. II produit une sensation agréable daus
l'estomac, donne de l'appétit , accélère la dïgesUon et fait disparaître
la constipation. Il «at souverain eontre le* pesanteurs d'estomao après
les repas, las migraines Atultanl de mauvaises digestions, le*
alareUra. lea recvoia e-i toatea les atlection» ni»rvennf« il# Pealiimaè
et de* intestins.

Prix du flacon de Charbon de Belloo en poudre : 2 fr. S0. Prix de
la balle de Pastilles Belloc : 2 francs. — Dépôt géuéral : Halsoo
ri;s" :s5»: , lit, ra* JsMk. tari*.

Vi- .v. r ï. sa unos : Bawrgkneela A «iolirau, PhannacU
centrais, Friboorg.
fl-ÀtlFÀtt ^» Maison «.Tlael,*««¦«»•.9, rue CuifaMUfUiLiaU lieviUôd , agent général ponr la Suisse, envoie *titre grarleffit- et franco par la posté; nne ' boite échantillon da
«•j: i H l f f V  12F. r.i '.î.:->:-;! i toute pereoune -v»'- '-- .!-.-.'. -. l .« dsnomle
de la par: Jn lu Liberté.

MOUS MEMAMBOm
poar nos ra.rons de

Confections
Tissus et Articles de ménage
Iiremlârea «euieuaes bitn au couiant et cooaaisianl
a fond'lea articles ci-dessiu.

OIVres aveo copies de certificats , photos et prétention* de
gages ft adresser A " ' 2167

L(EB FRERES Flls, Berne.

«TA VENDRE im
1. A 20 minutes de la gare, une villa de 2 logements de 6 pièces

avee 2 giands jardins. Prix : 14,030 fr. On n'exige pas d'argent au
eomptant , mai* des garantit*.

2. A S minuter dt FtibOtUg, aa doaala» de 9 pose* et Une po«s
de bol*, terrain et tatimoat; source abondant». Prix :' 2S,0Ô» f*. ;
3000'fr. au comptant. '

3. A -, i d'heure de Fribourg, uae petite aulaaa de 2 cbambre*
et r- .:: ¦ :: ¦ grange, écurie, avec une pose de verger attenant- Prix :
6000 fr.

4. Dana la Veveyse, 9 httela, complètement meublés, de 60 el
110,000 Ir., de bon rapport , 'aveo café et boulangerie, ainsi que
magaaiu et bureau, ke louant séparément .

S- Dana la Qiujère. no exoellent faotel au centre de la localité,
svec magasin attenant. Le tout meublé. Prix très avantagée!.

Dans la même localité, au bard de la grand'route , i laeoitle de la
ville,' un bon'et grand eaf 6 aveo aalta de danse et de sociélé. 2 jeux
de qailler. un su ;... :;.: >- ¦': ei un au jardin. Prix : - CDD fr.

5. Ua ii o lel .avec S pua es de terre, grange, écurie. Prix :
55,000 franes.

Pour tons renseignement*, s'adresser par écrit '¦ Poète restante
B. il)U , I-rlliOEi-s. P22&0F 225t. "

LIQUIDATION TOTALE
EGGER fr HATER

(transférée Boute des Alpes)

Vento à gtand r.ibais de toi» loi article!, ea
magasi n : Sautoir» pour damos, chaînai da montrai
pour messieurs, burards, portefeuilles, casiettes ,
boites à gants, jardiniires, vases à fleuri ? etc , eta.

«ra@BHBBB__MHHBHBB
Le plus puissant U K P C E A T I F  DD S A / f S , apéclalemunt

approprié a la '

Cura de printemps
qu? toute psnonna. sostisK» de aa santi devrait .taire, est eoital-
: ¦ :-. ::.-, li

THÉ BÉGUIN
qui g+érlt 3 dartres , bouton*, démangeaisons, elous, eczéma, etc.,
qui tait 41sp*rattre l constipation , vartlgu, migralnas, digestions

difficiliis ,'clc/ ';•- " " -
qui parjtadt la tu(,it»ou des ulcères, varices , plaies. Jambes

ouvertes, etc." lii t ï-193
qci ««sa!i»t »v«o suotis lea tiuubles ds l'ige orltlque.

La botte'' : i f .  î...- o dans toutes les pharmaoies.

Dé pôt i A FRIBOUR Q : Bourgknecht ft Qotlr su , Ltfp.

mr A LOUER im
pour tl i" juillet prochain

tin magasin
¦veo troi* vitrine*, situé place 4e la tiare. Frlboore.

Adteaaer les offrea ados cbiUre* B 308S Y, à Publicitat '#. 'A.,
Fribourg. 2152

Gatrlsea U C D M i C C  N»
•sUm nBannlBiO. epé-Tatlou

Berne, Bollorerk , 35 (Samaritaine), le mercredi soir, de 6 'ft  è
t heures, le jeudi matin, 'de '¦' ',: t. iu  beures. — Procédé de guérison
expérimenté depuis ÎQ apa- .' li 10 Q Vil

ti*a. D' K. t.-Kw 'nos, Baden.

.1 louer; pour lé •::• ju i l l e t

VILLft
ii 1 km. de Kribourg, 9 places,
eau, électricité , Jardins d'agré-
ment et potager , station dn tram.

S'adr. sons cblflrcs P 2093 F à
Publicitat S. A., Pribd.urg.

Fuilii ktainig
bonnets, est «lesaauil̂ e, ponr
exploiter, i moitié fruits, un*
bonne ferme de 25 bectares.

Kcitre : 41, HéçevaaA, Ec>
¦aui;uu. Carteaiâ. 2231

T

M de céleri
Sélauge d'epices

Gobes de bonillcn
Condiment-arôme
— —— . " : ""¦¦ . v  - > \  • -

Vente d'immeubles
S.-i-.iô !. 7 tant, dts I H heure après midi, l'oflice des poursuite *

de la Vv . • ;¦- . • -,-::¦¦. .• '-i _ .- _.. fc Saint Martin, la r^ribi r;;r Ae Saint»
Ctartlo, fc la vente de l'ulberge de oe nom ', coiàpréhant . en outre ':
boalangirie, magasin, grange , écnrie et environ I Vt Poie do terrain.

La vente aura lieu fc tout prix. P2208 F 2270-571 .

Maison de santé BELLE-VUE
va. liOBËEON, près Nenehâtel

. Etablissement privé pour maladiea mentales et nerveuses. —
Alooolisme. —Confort moderne. .Situation magnifique au bord
du lac. Soins assidus. Vie de famille. Prospeotus.

P734N t tû«  Directeur : D' BCBGBB.

PENSION D'ENFANTS

.. tagstune " GSÏA4D
Maisen recommsndée par des médecins. Cure d'air. Bains de soleil.

P. «815 Y..2D7P ¦'¦•• t. « H. SietUer.

OTUMATISM ES®,

t

L'Antalgine ^rSAS
mémo le* plus tenaoe* et lea plus invétérés Prix dn
flacon d« 120 pilules, A tr., franeo dspori et d'em-
-' - ¦• ,: .-/v , oontre remboursement. 1472-887

Pharmacie Barbezat
PAYERNE

MK* Brechare gratis aar «eaaaade "SW

. ¦ ¦¦¦ ¦¦1 — 1. I I . I W II I . I

auto de tourisme
A VENDRE

Roçhet-Schneider 18/24 (ln 1013. — 96/140. 4 places, 2 strapontins.
Excellents grimpèuse, marche silencltusa.

Écrire sous D2294 X, ft PUBLICITAS S. A., Gencïc. 2220

¦HBBBBHHBBHffOOBBB9BaBBSK (^âaBBI^^aflBBBBBfô

D' Max BilUt
DENTISTE

a repris
ses consultations

:,¦¦¦¦ i
^ 

¦¦__ 
' ' .

'
i = l

Oa ¦" ' ;- :i-.i . " '- , pour tout de
suite, uue rolisato

FILLE
.< .- : . ; : i t  faire la cuisine.

: .. '. : . . fc 1 (.- ,..- . i 4a i ' .-i-r ,
¦nlgael«gfer. ' 2122

OS UEBAHOB

une jeuno lillo
saclunt faire un peu I* ouislne.
Ocosalon d'aider ou cafii.

Offres sons P2l8t K fc PuMi-
cifa* S. A:, Fribourg,' Mît

On demande
.iFUNE wmw
aachant conduire et capable d'ai-
der dans le mdnage. 226G

D' BKOÇHBB.
Bivti-Kengratien ,, "È, 'B»»ne.

Oa ni ' i  i- f.i ':;-,pour un petit
(' ,". ï . . , - i ' ."- '.!' . '. l. '- . ->

1EUM HOMME
sachant ai possible traire et fau-
cher. Bons gagea. . ' -2171-

S'adr. ious chiffre P 2208 F i
Publicitat , S. A., Fri 'oourg.

lia 226
est le numôro dii compte
de chèques postaux de U

Ligne fribonrgeoisa
contre la t&beicnlose

Les amis de l'œuvre sont priés
de se servir du lormulaife postal
pour l'envoi aana frais de leur*
souscription*.

IIMI-IH -BUII
(YAUlS). ÀIt WUni.

Réouverture de la saison :
15 aat.

Eau tbetmale 51°
Rhumatismes

CHMUMS PE& tWîUifiM

Imà & bnu
Un Jenne homme eat de-

mandé comme apprenti dam
uce lla'nqoe de Huile.

Paire oflres par i i ~ U ,  soua
K°8UB fc PutilicUat S. A. ,
«ulle. ' 22C3

Oti demande, pourtontdesoite .uc

ftARnON
île IC S 17 ana, pour aider aux
uavaux de la campagne. Bonne,
oooaalon «l'apprendre l'allemand
et "-'io. do UmilUs. -Cages selon
eotento. 2201
'«'tidreeior fc H, le Cor* ca*

tboIt<|Uë de WlaeBt prêt
Ol/en (oaolon de Soleure). '

Oa demande, pour un éla-
IJiasement hien aolulend^ , une

SOMMELIERE
bien au courant dn service.
8'adresser «ous P MS li fc

Publicifa* S. A., Bulle.

On demande, pour un its-
blUsement, un»

cuisinière
sachant faire une bonne cuiiioe
bourgeoise, iyitri'e au plus lot.
Bous gages- ' • 2261

S'adreaser sou* P 811 li fc
Publicitat S A., Bulle.

On ¦., -. ; •¦¦;,i &çt pour Institut
fc Berne.

JIUIE H0JOQ
bonnèle, trsvallleur el agile ,
comme portier. 22-10

Adr. cfires a. clùXTra U 3246 Y
fc Publicus* S. A.. Berne.

Bous: «ta
pour la machina trouveraient
onvrage «tablé dans atelier, fc
Fribourg. On prendrait anssi des
jeunes Iules en apprentissage.

S'adresser, h 1 beore, <• ' - .- .:
B."' A. OU OER, i la Grappe ,
2" éttge , Ttipotug. ' 2369

JEUNE FILLE
inttitutrice diplômée , demande
plaee dans la Suisse romande ,
ci - elle pourrait apprendre la
ouiaine et s'exercer dans la lan-
gue françsl»e. Sur ' demande ,
donnerait de* leçons d'allemand
et s'occuperait d'aulres travanx.

Adres. offres fc Lonlte Wol«
nsberg, institsir, -: , - • :, -,•:- ,: • ¦¦¦ •
btreb (ot. de Lucerne). 2269

liai Mi
i - .-.v.:' :. el penls riaeanx ec

.-.. '. . . .  i • ' -. .: , tulle et tulle appl!
cation, par n'ai» e» par pfèo»
vitrage, biiacblae, eto. —
Vente Hfpon au consommateur.
— échantillons par retour de
oourrier 780-184

H. WAttlor , Hérisau
fabriqua tjidalsd* rldutur bndii

BENZOL
é ÏIIJILE V qnalité

four automobiles
1 Livraisons anx consomma-
teurs, en fûts de 200 litres ou¦ em bidons de 5 litres ans
<¦ (. n t'.i:-.i.i «<i les pin» ATOB
(ageiiueà. ' J i 3 i

RADIA (S. À.)
LAUSANNE

Elaldimand, 14

Yendei %mrra cheYani -zSss,
grande Boucherie chevaline

DEGERBAIX
23, Etcalitrt du Marché, Las-
isone. Pale le grand pvta
eemptaat. — Téléphone 3S33.
— En cas d'aoeldent, arrivé* im-
médiate par esmlon-auto.

- Eipéâftioq ii fluie -

-̂̂ 1

Canotiers
Panamas

DIMIER GE8M
Prix modfti-As

—w—•

CHAPELLERIE

I GALLEY
¦ 124, rus d* tantanne, f ribou
iaw—aBwrsuuiuiiiif ni n _i

La force dusxj crtE!
eit avantageusement reapU-
pat nos tablettes d» nàeclii-
trés saine. 100 gr. rempla:e::
douceur de 20 livres de -. .
1 fr. 50 franco au reto j
mandai postal.

Loala ; 1 ' ->.oi;. («ccliar
eu gros, rue de Lyon , (j
Gea«re. P t28?i X :

BANQUE

Société anonyme |
13, ti ^rje>ftYQ»-0;a^

fondée en 1871

La plus ancienne mais»
suisse traitant lia brandie

DES

mm L i
débet , vente et échia

ce aux meilleures condition
;Ne traiter aucune 'IUI-,
avant de nona avoir !«¦
aaaadé nos prix. Clron^
aarata de titrée inéM
fcvanee de fonda- Htstit
semant de titres > • • ' '•¦ '¦ < e
de eoapona' «'¦ chnii. l'ola
cution Un iHtes Béas- '
gnement sur paiement h\
• ¦¦••¦•¦.:•: ¦ dea iota bel pt
Vorilication d'apréi les las]
olCcieUes ta remontai
inuqa 'ani premier HqrJ
Voir tarif réduil daiu j £
Petit gnlde remi> p.i.ll
tomèot. TflS

Dtniasilef K*> sp^cimea dcli
Quinzaine FiMneiin

A VENDRE
d'oooasion , 1 piano, » thaï
snr 2 et I appareil de est!
Ceuue v>our «BBI(H,W.', î '.
le teat d an prtx i ¦ ' ̂  ba

8'adroaer i nm> Safii
Chatton. eiéputé , k Bomoi

POUDRE NOIRE
lie dea'tlftlee elasalq»

Désodorant, antisepiiqoe, asrr
geni, blanchissant les dee:
évitant maladies des dintt
gencives. Prépsrée par l-  '. - '
Prelsvereb (ïverdon). I
vend dana toales les pftars
«les, etc. . i t fr. la boite

Dépôl général , : Union H
mande ef Ammann, Lausut;

Papiers peint *
Immense choix. Très bon mi-à
chex T. ! •;•:_. '. ', Ameubltn.nl
nu du Tir. 8. - . u -.> - .. .-..

IiKS

fiscal
* sont achetés a'tù plm

hauts prix du "jour.
Ecrive ï «ut de arùte *

âJbla Rocliat-Hiéai
«sxCHÂBBONNIÈBBS M

Le meilleur

DJpnratlf k printeiaps
eat celui fait aveo le*

HERBES FR A I C H E S
sans p roduits chimique

Conlre les maladies de 1» P**"'
boutons , démangeaisons, furon-
cles, dartres, eto.

Ne se vend que jusqu'au 15 mai.
Prix d'un litre, suffisant pow

uns care, i tt. 50 -
Dlpùl : Grande pjiarm»'

ele centrale» Bonrge»1 «J1.'
d- Gottraa, Vrlbonre- ™e'
phone 91. J210-5S*


